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C
C’était un article, paru en août, 

l’an dernier,  à propos d’un couple de 
stars hollywoodiennes qui se sépa-
raient après avoir été mariées 13 ans. 
Le titre de l’article : « Si deux célébri-
tés ayant eu un mariage heureux n’y 
arrivent pas, qui de nous le peut ? »

Depuis quand les unions « made in Hollywood », écla-d
tantes et superfi cielles, servent-elles de critère pour mesu-
rer la solidité des mariages pour le restant de la popula-
tion ? Ce qui fait la une des journaux, ce serait plutôt tout 
mariage hollywoodien durant 13 ans ou plus !

En réfl échissant un peu plus sur le fait que l’institution 
du mariage, de nos jours, a – c’est le moins qu’on puisse 
dire – vu des jours meilleurs, je me suis dit que l’auteur 
dudit article était peut-être un peu cynique (bien que 
dépassant les bornes) en choisissant le titre de son article. 
Après tout, la plupart des mariages se maintiennent, 
même si bon nombre d’entre eux sont dans une impasse.

Combien de mariages modèles, heureux, y a-t-il, de 
nos jours ? Combien de « stars du mariage » compte-t-on ?

Il y a des mariages très heureux !
Nous avons confi é à l’un de nos rédacteurs la mission 

de découvrir des couples qui ont réussi leur vie conju-
gale, et – si possible – de se renseigner sur ce qui aide les 
couples heureux à s’épanouir.

Nous n’avons pas été déçus, Il y a des unions heu-
reuses, et ce que ces couples nous ont dit nous a plu. Si 
nous avions voulu contrer la manchette de journal citée 
plus haut, nous aurions pu donner à notre article le titre : 
« Si quatre couples non célèbres sont très heureux, vous 
pouvez l’être, vous aussi ! »

Les conseils qu’ils nous donnent ne sont pas compli-
qués. Mais dans la vie, les clés de la réussite ne sont géné-
ralement pas compliquées non plus. Souvent, on n’y pense 
pas, on ne les essaie pas, ou on en fait fi . Pourquoi faut-il 
souvent aux gens tant de temps pour comprendre que ce 
qu’ils font de positif ou de négatif dans leurs relations est 
lié à des règles fondamentales, qu’ils ont, malheureuse-
ment, bien souvent, du mal à appréhender ?  

En matière de relations, de 
simples lois spirituelles – dont les
eff ets se font irrémédiablement sen-
tir – agissent.

Notre engagement dépend 
de nos convictions

Nous avons aimé ce que les 
couples interrogés avaient à dire,
parce que nous autres, qui publions 
Discerner, nous croyons au mariage,  rr
et nous pensons que c’est aussi 
votre cas. Nous sommes d’avis que 

l’institution du mariage stabilise toute société. C’est aussi 
l’un des éléments les plus fondamentaux façonnant l’état
spirituel, émotionnel, physique et mental de chaque indi-
vidu.

De surcroit, nous sommes d’avis que nous sommes à 
présent impliqués, en tant que société, dans une lutte
contre la profanation du caractère sacré de l’institution 
divine du mariage. Nous avons donc pris la résolution 
de publier fréquemment des articles sur ce sujet et sur la
famille, pouvant vous aider, vous et vos enfants, dans votre
vie chrétienne et vous aidant à mener à bien cette lutte.

Nous croyons ce que dit l’Écriture : « Si l’Eternel ne
bâtit la maison, ceux qui la bâtissent travaillent en vain ;
si l’Eternel ne garde la ville, celui qui la garde veille en
vain » (Psaumes 127:1). Nous souhaitons donc vous aider 
à édifi er votre foyer et à préserver votre domaine familial.

Il va sans dire que nous souhaitons que tous les
articles de la présente édition et des autres élargissent vos 
connaissances du monde et vous aident à mieux com-
prendre le cheminement de l’humanité, la raison pour
laquelle elle se trouve dans l’état où elle est, et son ultime
destinée. Vous pouvez, vous aussi, élargir nos connais-
sances. Dites-nous où vous vivez, ce qui vous intéresse,
vous inspire, et vous contrarie ; ce qui vous donne de l’es-
poir, et ce qui vous fait peur. Les questions que vous vous 
posez et ce qui vous intéresse, ce que vous souhaiteriez
que nous traitions.

Aidez-nous à publier la Parole ; notre monde, plus que
jamais, a besoin de Discerner !r

PEUT-ON AVOIR UN MARIAGE RÉUSSI EN 2014 ?

Les conseils qu’ils nous donnent ne sont pas compliqués. Mais dans la vie, les 
clés de la réussite ne sont généralement pas compliquées non plus. 

Clyde Kilough
rédacteur

@CKilough

C’était probablement l’une des 
manchettes de journaux les plus 
stupides que j’ai jamais lues, si 
insensée et prêtant tellement à rire ! 

scerner !r

PENSEZ-Y
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Après avoir été mariés quatre ans, ils ont eu leur 
deuxième enfant, né trisomique. 

Dans leur 15e année conjugale, ils ont dû 
déménager dans trois villes diff érentes en quatre mois. 
Après 28 ans de vie conjugale, lui a perdu son emploi de 
cadre, a été victime de diff amation et la réputation de sa 
famille en a souff ert. Après 46 ans de vie commune, elle 
a attrapé une maladie chronique invalidante.

À présent, dans leur 51e année de vie conjugale, 
Nadine et Julien se remémorent les moments les plus 
diffi  ciles de leur vie de couple, et ils sont prompts à attri-
buer la solidité de leur union à l’une des clés leur ayant 
permis d’aff ronter les tempêtes.

Tous les mariages traversent des périodes où c’est 
vraiment « pour le meilleur et pour le pire », mais à 
regarder Nadine, et à noter la petite lueur qui brille dans 
ses yeux, Julien déclare : « elle a toujours été excellente 
équipière ; nous savions qu’ensemble, et avec l’aide de 
Dieu, nous pourrions traverser n’importe quoi ! »

Le sourire aux lèvres, Nadine ajoute : « Et nous avons 
toujours été meilleurs amis et pouvons parler, entre 
nous, de n’importe quoi. Dès le départ, nous avons par-
tagé les mêmes valeurs morales et la même foi ».

Engagement, amitié, dialogue, convictions et foi 
communes ; ce sont là des éléments essentiels permet-
tant à l’union conjugale de s’épanouir dans les bons 
moments, et de survivre dans les pires.

Des lois qui donnent des résultats
Le mariage est une union naturelle, mais aussi une 

institution divine, ordonnée par Dieu. Elle a été éta-
blie par notre Créateur et dérive son autorité des lois 
immuables de l’Éternel ». J’ai offi  cié à de nombreux 
mariages, au fi l des années, et c’est par des propos ana-
logues que je débute cette cérémonie, espérant graver 
dans l’esprit des couples se tenant devant moi le sérieux 
de l’alliance qu’ils concluent alors avec Dieu.

J’ai toujours espéré qu’ils auraient la sagesse de com-
prendre qu’en dehors du fait que la loi de Dieu offi  cia-
lisait leur mariage, ils devaient vivre conformément à 
Ses principes qui cimentent toutes les bonnes relations. 
Quand vous voyez un mariage heureux, c’est que ces 
lois divines y sont respectées. 

Combien de mariages heureux connaissez-vous ? 
Bien qu’ils soient de plus en plus rares, ils existent. Et 
quand vous en voyez, il est bon de savoir d’où provient 
leur réussite. Nadine et Julien forment l’un des couples 
que nous avons interrogés, à la recherche des clés res-
ponsables de leur réussite.

Ces couples ont connu les défi s que tout mariage 
connait de nos jours – passant le temps qu’il faut pour 
que toute relation réussisse, aff rontant les pressions 
fi nancières, contrecarrant une culture qui rejette tout 
engagement et est obsédée par la recherche du plai-
sir individuel, etc. Ils ont aussi dû contrer les attaques 
menées, contre les mariages traditionnels, et dénigrant 
continuellement  les principes assurant la réussite des 
relations.

Ces couples savent pertinemment que ce sont les 
humains qui sont responsables des échecs conjugaux. 
Ce n’est pas parce que nous ne nous montrons souvent 
pas à la hauteur des idéaux du mariage, et que l’insti-
tution du mariage est attaquée de toute part, qu’il est 
impossible d’avoir un foyer qui soit un havre de paix, 
d’amour et d’inspiration.

Si chaque couple interrogé identifi ait divers éléments 
dans les relations, tous étaient d’avis que le mariage est 
un cadeau que Dieu nous a fait. Comme l’a dit le sage 
roi Salomon, « Celui qui trouve une femme trouve le 
bonheur ; c’est une grâce qu’il obtient de l’Eternel. » 
(Proverbes 18:22).

Ce qui est précieux, dans le mariage, c’est le milieu 
stable et aimant procurant des liens  émotionnels de 
toute une vie et permettant aux enfants de se dévelop-

Il était dans les intentions 
divines que le mariage soit 
un joli cadeau d’amour et 
de sécurité. Pourquoi est-il 
si diffi  cile, de nos jours, de 
réussir sa vie conjugale ? 

Qu’ont découvert les couples 
heureux ?

par David Treybig
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per et de s’épanouir, puis d’apporter 
une contribution positive à la société 
dans les générations suivantes. 

Voici quelques réfl exions que les 
couples interrogés ont faites, et qui leur 
ont permis de découvrir ce trésor.

Clé numéro 1 : Prenez le temps 
de bien faire connaissance

Quand nous leur avons demandé 
quel conseil  ils donneraient aux per-
sonnes prévoyant de se marier, ils ont 
tous été unanimes : Prenez le temps de 
bien connaître et de bien comprendre la 
personne que vous souhaitez épouser. 
Incidemment, apprendre à reconnaître 
ses propres qualités et ses faiblesses, et 
celles de l’autre, prend du temps.

Pour Sylvie et pour Pierre, la com-
patibilité est une clé dans la réussite 
conjugale. Pendant leur préparation 
pour le mariage, leur conseiller matri-
monial leur a fait passer un petit test 
qui leur a confi rmé qu’ils étaient bien 
compatibles. Après avoir été mariés 
quelque temps, ils se sont rendu 
compte à quel point leur compatibilité 
– comme, par exemple, leurs cultures 
familiales analogues (ils n’étaient pas 
les ainés), leurs intérêts communs et les 
mêmes convictions religieuses – ont 
contribué à leur  réussite familiale et 
conjugale. Ils nous ont dit : « Il importe 
de prendre le temps de connaitre non 
seulement la personne que vous sou-
haitez épouser, mais aussi sa famille et 
ses valeurs. »

Par exemple, nous venons de 
cultures différentes et grandissons 

avec des idées diff érentes sur les rôles 
et les responsabilités masculines et 
féminines. La plupart des diff érences 
n’empêchent pas nécessairement une 
union, mais elles peuvent créer des 
tensions ou des confl its et décider du 
genre de mariage qui va en décou-
ler. Quand deux êtres reconnaissent 
leurs diff érences avant de se marier et 
trouvent des moyens mutuellement 
acceptables de traiter ces questions, ils 
peuvent résoudre ou éviter des confl its.

De ce fait, nous conseillons for-
tement aux fi ancés de consulter un 
conseiller matrimonial avant de dire 
Oui ! Le temps passé à se préparer pour 
le mariage peut être rassurant et aider 
à établir un fondement pour une union 
durable et réussie.

Clé numéro 2 : Sachez que le 
mariage exige des eff orts.

Les couples ont aussi évoqué le 
besoin d’être réalistes. Roger et Marie-
Anne ont fait remarquer que se marier 
dans l’idée qu’on doit trouver l’être par-
fait, capable de satisfaire tous ses sou-
haits et tous ses désirs, est une invitation 
au désastre. Comme l’a fait remarquer 
Roger, « Personne n’est parfait. Nous 
ne sommes pas parfaits, et nul ne peut 
épouser quelqu’un de parfait ».

Roger a également dit : « Les fré-
quentations et le mariage s’accom-
pagnent généralement, au début, de 
beaucoup de surexcitation et de joie ; 
puis l’on se rend compte que pour vivre 
heureux, il faut fournir des eff orts. Par-
fois, quand l’enthousiasme du départ 

s’estompe et qu’on s’aperçoit qu’il va 
falloir faire plus d’eff orts qu’on l’avait 
prévu, on pense, à tort, qu’il va fal-
loir mettre fi n à son union et trouver 
quelqu’un d’autre. Ce qu’on oublie sou-
vent de préciser durant les fréquenta-
tions, c’est que tout mariage requiert de 
gros eff orts – et un engagement – pour 
se solidifi er et pour que s’améliore la 
relation. »

Et précisons que dans les eff orts à 
fournir, il y a la lutte qu’on doit conti-
nuellement mener contre l’infl uence 
de notre époque narcissiste. Nous ne 
sommes pas le nombril du monde ; 
le monde et tous ceux qui l’habitent 
n’existent pas juste pour nous rendre 
heureux.

Aimer réellement quelqu’un, c’est 
vouloir le (ou la) servir et le (ou la) 
rendre heureux(se). L’amour chrétien 
n’est pas égoïste ; il est bienveillant. 

Comme Marie-Anne l’a fait remar-
quer, « Se concentrer uniquement sur 
ce qu’on veut et ce à quoi on a droit, 
dans le mariage, est malsain. Mieux 
vaut moins promettre et davantage 
off rir, lorsqu’il est question d’exprimer 
de l’amour pour l’autre ».

Quand les enfants paraissent, les 
rapports entre le mari et la femme 
peuvent se compliquer. Quand nos 
progénitures ont des besoins, il est 
facile pour les conjoints de négliger 
leur relation conjugale. Certains par-
tenaires négligent leur mariage à tel 
point quand ils éduquent leurs enfants 
que quand ces derniers quittent le foyer, 
les parents ne s’intéressent plus l’un à 
l’autre. Les divorces sont fréquents à ce 
stade de la vie.

Pour contrer cette situation, Gilbert 
et Céline nous ont dit qu’ils essaient 
de se souvenir que leur relation est 
à la base du bonheur de leur famille. 
« Nous avons appris cela quand nous 
avons assisté à un cours sur  l’édu-
cation des enfants, à partir des lois 
divines ».  Gilbert explique : « À présent 
que nous sommes parents, nous conti-

le mariage est 

un cad eau 
de Dieu
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nuons à sortir ensemble et nous prenons 
soin de nous soucier l’un de l’autre. »

Pour ce qui est de savoir combien de 
temps consacrer aux enfants et à son par-
tenaire, Michel et Claire ont trouvé un 
équilibre qui leur convient. S’ils laissent 
à l’autre assez d’espace pour faire ce qui 
l’intéresse – Michel raff ole de rugby et est 
moniteur, et Claire aime broder et faire 
des randonnées dans la nature – ils sont 
tous deux d’avis qu’il importe de se trou-
ver un hobby qu’ils puissent pratiquer 
ensemble. Ils font tous deux des randon-
nées en forêt, régulièrement, bien que 
Michel soit moins écologiste. 

Michel nous a dit : « Mari et femme 
devraient être libres de pratiquer leurs 
hobbies préférés, mais aussi faire 
ensemble quelque chose qui puisse les 
intéresser tous les deux. Nous amuser 
ensemble aide notre famille à mieux 
fonctionner  et même à s’épanouir. » 

Salomon a dit : « Jouis de la vie avec 
la femme que tu aimes, pendant tous les 
jours de ta vie de vanité, que Dieu t’a don-
nés sous le soleil, pendant tous les jours 
de ta vanité ; car c’est ta part dans la vie, 
au milieu de ton travail que tu fais sous le 
soleil. » (Ecclésiaste 9:9).

Clé numéro 3 : Apprenez à mieux 
communiquer entre vous

La manière dont mari et femme 
aff rontent les confl its révèle la solidité 
de leur union. Du fait que nous sommes 
tous uniques, nos opinions invariable-
ment diff èrent. Dans les familles heu-
reuses, souvent, les conjoints ont appris 
à faire respectueusement connaître à 
l’autre leurs diff érences, et à convenir 
mutuellement de solutions acceptables.

Bien qu’il puisse être tentant d’éviter 
toute discussion animée et chargée d’émo-
tion, les couples qui chérissent leur rela-
tion brassent leurs idées. Comme le font  
remarquer Roger et Marie-Anne, « il ne 
faut pas aller se coucher, en colère. S’il y a 
un problème, il importe de le résoudre ! »

Dès le début de leur union, ils ont 
adopté le principe biblique énoncé dans 
Éphésiens 4:26 : « Que le soleil ne se 
couche pas sur votre colère ». La mai-
trise de soi – et des émotions – est une 
clé permettant d’avoir une conversation 
productive.

Les couples qui résolvent leurs pro-
blèmes suivent généralement des prin-

cipes de nature à assurer que le dialogue 
donne des résultats. Les couples interro-
gés ont suggéré ce qui suit :

• Passez plus de temps à essayer de 
comprendre le point de vue de votre 
conjoint qu’à expliquer le vôtre.

• Ayez les idées larges ; dites-vous 
bien qu’il peut y avoir plus de solu-
tions à un problème que vous le 
croyez.

• Soyez disposé à accepter la solution 
la plus adéquate pour votre rela-
tion et pour votre foyer. Procéder de 
cette manière démontre que vous 
aimez réellement votre conjoint et 
chérissez vos rapports.

• Ayez le sens de l’humour et ne 
vous prenez pas trop au sérieux. 
Certains couples ont remarqué 
qu’avoir, à l’occasion, des moments 
de gaité dans des conversations 
sérieuses peut réduire la tension. 
Parfois, décrire quelque chose en 
exagérant ridiculement, au point 
que l’un et l’autre vous trouviez 
cela amusant, peut vous aider à 
garder la bonne perspective.

Quand un partenaire devient décou-
ragé ou a eu une mauvaise journée, un 
conjoint qui off re avec amour un autre 
point de vue  et un encouragement à faire 
ce qui est juste peut être un soutien appré-
cié. 

Les couples qui échangent leurs idées 
avec sincérité créent un environnement 
positif  dans lequel les enfants peuvent 

apprendre à prendre modèle sur eux. Plu-
sieurs ont mentionné que les dîners en 
famille  étaient des moments où eux et les 
enfants avaient l’occasion de parler de ce 
qu’ils avaient dans la tête et sur le cœur.

Hébreux 10:24 nous off re le conseil 
suivant : « Veillons les uns sur les autres, 
pour nous exciter à l’amour et aux 
bonnes œuvres. » Un bon dialogue nous 
aide à faire précisément cela.

Cimentez votre mariage
Nous pourrions facilement vous fournir 

d’autres clés pour vivre heureux mariés – 
comme, par exemple, celle de se fi xer et de 
réaliser des objectifs ensemble, et prendre 
le temps d’être romantiques – mais les 
principes ci-dessus sont un bon point de 
départ. Les mettre en pratique peut vous 
aider à réussir votre vie conjugale.

À mesure que les jours passent, rap-
pelez-vous l’exhortation de Salomon : 
« Si l’Eternel ne bâtit la maison, ceux 
qui la bâtissent travaillent en vain » 
(Psaumes 127:1). Recherchons la sagesse 
divine, laissons-nous guider par Lui, 
laissons Le édifi er nos mariages et nos 
familles. Assurons-nous de mettre ces 
clés en pratique. Chaque personne, 
chaque mariage et chaque famille est 
unique, mais Dieu peut nous guider tous.

Pour en savoir plus sur les principes 
bibliques gouvernant  le bonheur des 
unions conjugales et des familles, 
consultez les articles affichés dans 
notre rubrique Relations sur notre site 
VieEspoirEtVérité.org D
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Je suis persuadée que les pa rents doivent 
apprendre à leurs enfants à devenir des adultes 
responsables. Mais se peut-il que les enfants, 
eux aussi, aient quelque chose à nous apprendre ? 

En rétrospective, je m’aperçois que ce sont souvent les actions de mes 
enfants qui m’ont appris des leçons dont on ne parle pas dans les livres. Je 
voudrais vous parler de cinq incidents qui m’ont profondément touchée.

L’un de mes meilleurs souvenirs est lié à un vieux seau de 20 litres, à 
la terre rougeâtre de l’Oklahoma, à un tuyau d’arrosage, et à la diligence 
de deux de nos jeunes enfants. En cette chaude matinée d’été, ces deux-là 
avaient des plans. Après avoir pris en hâte leur petit déjeuner, ils sortirent 
en trombe par la porte arrière de la maison, et se dirigèrent vers le vieux 
garage.

Notre fi ls prit une pelle, donna le seau à sa petite sœur, et tous deux se diri-
gèrent vers le jardin de leur grand-père. Avec une détermination farouche, 
ils fi nirent par remplir le seau de moitié avec de la terre, puis ils passèrent 
à l’étape suivante, se dirigeant vers le tuyau d’arrosage. Quelques tours du 
robinet suffi  rent ; un fi let d’eau se mit à ramollir les petites mottes de terre. 

Comme de petits 
enfants

Relations

Nous autres 
parents avons la 
responsabilité 
d’éduquer nos 
enfants. Mais 
pouvons-nous, 
nous aussi, 
apprendre 
quelque chose de 
nos jeunes ?

par Karen Meeker

1. Croire
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En un rien de temps, ils obtinrent un mélange gluant à leur 
convenance. Piquée de curiosité, je leur demandai ce qu’ils 
faisaient. Réponse ? Ils essayaient de faire un homme – du 
nom de Boueux.

Nous avions, peu avant, lu l’histoire de la création 
d’Adam, et ils essayaient avec zèle de reproduire l’événe-
ment. En dépit de gros eff orts, Boueux – évidemment  – 
conserva son état inerte et amorphe.

Leçon : Il n’y avait aucun doute dans leur esprit. Ils 
croyaient ce que la Bible dit. Ce qu’ils n’allaient cependant 
pas tarder à apprendre, c’est qu’il y a des choses dont Dieu 
seul est capable.

Ce que j’ai appris, c’est qu’on peut apprendre très jeune, 
par de petits riens, Qui est Dieu, mais que notre compré-
hension augmente par les leçons de l’expérience et par ce 
qui se produit. 

Il y a quelques années, une de nos petites fi lles se pré-
parait pour une assemblée spéciale de notre Église. Nous 
allions faire une off rande ce jour-là, et elle souhaitait y par-
ticiper. Elle avait imprimé avec soin une lettre adressée à 
Dieu et se terminant par « Je T’aime ! », qu’elle avait pliée 
gentiment, insérée dans une enveloppe et mise de côté pour 
plus tard, quand elle y  joindrait un billet de $1. 

Le jour venu, toute la famille étant en route pour la réu-
nion, notre petite fi lle se mit soudain à pleurer à chaudes 
larmes ; elle avait oublié de mettre l’argent dans sa pré-
cieuse enveloppe ! Sa mère essayait de la rassurer, lui expli-
quant que si elle n’avait pas de billet de $1, elle avait cepen-
dant quatre pièces de 25 cents, ce qui revenait au même.

Ce fut peine perdue : elle se mit à pleurer de plus belle, 
répondant à sa mère qu’il fallait que ce soit un billet de $1. 
Dans son esprit, Dieu préférait les billets aux pièces, et il eut 
été futile de l’en dissuader.

Dès qu’ils arrivèrent, notre belle-fi lle trouva quelqu’un 
disposé à échanger un billet de $1 pour quatre pièces de 25 
cents, évitant ainsi une crise. Notre petite-fi lle plaça, heu-
reuse, son off rande à Dieu et sa lettre aff ectueuse dans le 

panier, et je suis sûre que Dieu a souri ce jour-là.
Leçon : Cette expérience a gravé dans mon esprit l’idée 

que faire une off rande à Dieu n’est pas une activité banale, 
mais avant tout un exercice du cœur.

Madame « J » sait prier. Il n’est pas rare qu’elle reçoive 
une demande de prière de la part de l’un de ses enfants 
adultes, ou de ses petits-enfants adultes.

Récemment, elle a reçu un appel téléphonique de l’une 
de ses petites-fi lles, qui avait perdu quelque-chose de pré-
cieux – le diamant central de sa bague de fi ançailles. Elle et 
sa fi lle Alex l’avaient cherché pendant plusieurs jours, avec 
une torche électrique, un peu partout dans la maison, mais 
le joyau demeurait introuvable. Madame « J » pouvait-elle 
prier pour qu’on le retrouve ? Bien sûr !

Le lendemain, Alex – qui a 5 ans – est venue rendre 
visite à Grand-mère, et a expliqué à quel point sa mère 
était contrariée et tenait désespérément à retrouver 
la gemme perdue. « Peux-tu prier pour que Maman 
retrouve son diamant, Mamie ? », lui demanda-t-elle 
sérieusement. Madame « J » l’a soulevée et l’a mise sur ses 
genoux ; elles ont baissé la tête et fait ce qu’elle a qualifi é 
de « simple prière ».

Le lendemain, Mme « J » a reçu un coup de téléphone, et 
a entendu ce qu’elle avait prévu entendre : « Mamie, nous 
avons trouvé le diamant ! ». « Mais, bien sûr que vous l’avez 
trouvé ! Dieu donne plus de foi à ta petite fi lle ! »

Madame « J » m’informa plus tard que Dieu avait dû 
exaucer cette prière, car ils avaient retrouvé le diamant à 
un peu plus d’1cm du drain de la douche. Il aurait pu tom-
ber dans ce dernier à tout moment et se perdre dans l’égout. 
Dieu a entendu la prière, et au moment idéal a exaucé la 
simple prière d’une petite fi lle et de sa grand-mère.

Leçon : La foi peut non seulement transporter des mon-
tagnes, la foi d’une petite fi lle et de sa grand-mère peut 
permettre que quelque chose de perdu soit retrouvé. Rien 
n’est trop petit – et personne n’est trop jeune ou trop vieux – 
pour que Dieu prête attention.

Rien n’est trop petit - et 
personne n’est trop jeune ou 

trop vieux - pour que Dieu prête 
attention.

2. la générosité

3. la foi
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Au début des années 1950, l’Amérique connaissait une 
épidémie, étant en proie à un mal incurable et redouté – 
la poliomyélite.  Pendant les pires années de l’épidémie, 
3 000 personnes périrent et des milliers de gens – souvent 
des enfants – devinrent handicapés.

Lorsque je fi s la connaissance de Linda, une jolie jeune 
fi lle aux yeux bleus, elle avait un « poumon d’acier », un 
réservoir métallique étanche destiné à obliger les vic-
times de la polio à respirer de l’air sous diverses pressions. 
Elle pouvait seulement parler quand le dispositif l’obli-
geait à expirer ; notre conversation était donc dictée par le 
rythme de l’appareil. J’étais une jeune volontaire, à l’hôpi-
tal et je devais me rendre dans le service de pédiatrie et 
m’occuper, notamment, de Linda assez régulièrement.

On pouvait extirper Linda de son dispositif respira-
toire pendant quelque temps, chaque jour, et c’était pen-
dant ces moments-là que nous discutions le plus souvent. 
Nous parlions parfois d’autres enfants dans le service, et 
parfois de nous.

À un moment donné, elle me confi a que lorsqu’elle 
irait mieux, elle serait danseuse de ballet. Une lueur de 
surexcitation traversait son regard quand elle m’en par-
lait. En réalité, il n’y avait qu’une partie de son corps 
qu’elle pouvait encore bouger volontairement : un petit 
doigt. Tout le restant de son corps était paralysé.

Leçon : Quand je pense à Linda, je me dis que les 
périodes les plus sombres peuvent être illuminées de 
rayons d’optimisme et d’espoir. Et je prie aussi avec fer-
veur pour que le Royaume de Dieu vienne bien vite et éli-
mine toutes ces terribles maladies (Ésaïe 35:5-6).

4. l'optimisme

5. l’humilité
Il était normal que les disciples pensent à un pouvoir, 

quand ils pensaient à Jésus. Songez à tous les miracles 
auxquels ils avaient assisté – à la guérison instantanée 
de nombreux malades, aux démons chassés, à la mer en 
furie qui s’était calmée, etc. Et eux-mêmes avaient reçu le 
pouvoir d’accomplir de tels miracles (Matthieu 10).  

Tout ce qui était lié à leur Maître semblait signaler la 
maitrise sur toute sorte d’adversité par d’innombrables 
miracles. Tout compte fait, ils s’attendaient à ce qu’Il éta-
blisse le Royaume de Dieu prophétisé avec autorité et 
puissance, et eux à Ses côtés.

En revanche, ce qu’ils ne comprenaient pas, c’étaient 
les vrais motifs du Christ – Son désir de servir l’huma-
nité et non de Se faire servir (Marc 10:45). Il n’est donc 
pas étonnant que les disciples aient plus tard été impli-
qués dans un débat houleux, spéculant  qui serait le plus 
grand dans le Royaume de Dieu (Matthieu 18:1). Il était 
temps que Christ mette les choses au point.

« Jésus, ayant appelé un petit enfant, le plaça au 
milieu d’eux, et dit : Je vous le dis en vérité, si vous ne 
vous convertissez et si vous ne devenez comme les petits 
enfants, vous n’entrerez pas dans le royaume des cieux. 
C’est pourquoi, quiconque se rendra humble comme ce 
petit enfant sera le plus grand dans le royaume des cieux. 
Et quiconque reçoit en mon nom un petit enfant comme 
celui-ci, me reçoit moi-même. » (versets 2-5)

Imaginez ce qu’ont dû penser des hommes comme 
Jacques et Jean (les « fi ls du tonnerre » – Marc 3:17), Pierre, 
et même Judas, qui avaient tous de fortes personnalités,et 
étaient des hommes d’action – quand ils entendirent ces 
paroles. Que pouvait-on dire d’un petit enfant ? Il n’avait 
pas de statut, aucun pouvoir. Un petit enfant n’avait pas 
d’orgueil, d’ambition ni de ruse. Tout ce qu’il avait à faire 
était d’apprendre, faire confi ance et se soumettre, ce qui, 
évidemment, était ce dont Jésus voulait parler. Quelle 
leçon cela dut être !

Leçon : Apprendre à être humble comme un petit 
enfant, envers Dieu, est la leçon que nous devons tous, 
tout compte fait, apprendre, et cela prend toute une vie.

« On lui amena des petits enfants, afi n qu’il les touche. 
Mais les disciples reprirent ceux qui les amenaient. Jésus, 
voyant cela, fut indigné, et leur dit : Laissez venir à moi les 
petits enfants, et ne les en empêchez pas ; car le royaume 
de Dieu est pour ceux qui leur ressemblent » (Marc 10:13-
14 ; Luc 18:15-16). D
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Dieu

Tout ce que nous 
avons de bon vient 
de Dieu, qui veut 
nous donner « des 
délices éternelles. » 
Par reconnaissance 
pour tout ce qu’Il 
fait pour nous, 
que pouvons-nous 
faire qui Lui soit 
agréable ?

moyens       
de 
plaire    
à Dieu
par Mike Bennett
7
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S
1. Croyez  

en Lui.

« Sans la foi, il est impossible de 
lui être agréable ; car il faut que 
celui qui s’approche de Dieu 
croie que Dieu existe, et qu’il est 
le rémunérateur de ceux qui le 
cherchent »  (Hébreux 11:6).

La foi consiste à croire en Dieu 
et à croire qu’Il accomplira tout ce 
qu’Il a promis – en tant que condi-
tion initiale pour plaire à notre 
Créateur. Le verset précédent nous 
en fournit en outre un excellent 
exemple : Hénoc vivait dans un 
monde méchant, avant le déluge, 
mais il ne faisait pas le mal comme 
les autres. Au lieu de cela, il « mar-
cha avec Dieu » et « il était agréable 
à Dieu » (Genèse 5:24 ; Hébreux 
11:5).

Hénoc non seulement croyait en 
Dieu, mais il croyait en outre qu’Il 
viendrait un jour sur Terre  « avec 
ses saintes myriades, pour exercer 
un jugement » (Jude 14-15) et tout 
redresser. Hénoc savait que les mau-
vaises actions donnent de mauvais 
résultats et doivent être rempla-
cées par de bonnes – nous devons 
marcher avec Dieu – avant que ce 
monde puisse connaître une paix 
réelle et la joie.

Quand nous croyons en Dieu 
et croyons ce qu’Il dit, nous Lui 
sommes agréables.

S’il y a quelqu’un qui 

possède tout, c’est 

bien Dieu ! De ce fait, 

trouver un cadeau qui 

Lui plaise est un défi. 

Heureusement, la Bible 

non seulement nous 

dit ce que Dieu hait 

(comme dans Proverbes 

6:16-19), mais aussi ce 

qui fait Ses délices.

Par-dessus-tout, ce 

qui fait plaisir à notre 

Grand Dieu d’amour 

est aussi ce qui nous 

rendra heureux et 

immensément satisfaits. 

Tout compte fait, nous 

serons totalement 

satisfaits quand nous 

accomplirons le dessein 

pour lequel nous avons 

été créés, parce que 

Dieu nous chérit et 

veut nous voir acquérir 

ce qu’il y a de meilleur, 

pour l’éternité.

Examinons-donc sept 

moyens bibliques de 

plaire à Dieu.

Dieu ne Se réjouit pas de nous voir ter-
rifi és par Lui. Le Psaume 147 Le décrit 
comme étant Celui qui « guérit ceux qui 
ont le cœur brisé, et [qui] panse leurs 
blessures » (verset 3). Ce passage loue 
Sa miséricorde, Son savoir (Il nomme 
toutes les étoiles !) et le pouvoir qu’Il a 
de délivrer les humbles (versets 4-6). La 

Bible nous dit de craindre Dieu non parce 
que c’est bon pour Lui, mais parce qu’il 
est bon pour nous de reconnaitre qu’Il est 
puissant comme nul autre. Reconnaître 
cela, c’est avoir beaucoup de respect pour 
Lui.

Sainement craindre et respecter 
Dieu nous incite à renoncer au péché 
(Exode 20:20). Cela nous rappelle que 
Dieu nous tient pour responsables de 
nos actions.

Craindre Dieu nous permet de nous 
confi er en Lui et de Le révérer – ce qui 
peut approfondir notre amour pour le 
Tout-Puissant qui Se soucie suffisam-
ment de l’être insignifi ant que je suis 
pour descendre me délivrer !

3.
« L’Eternel aime ceux qui le craignent, 

ceux qui espèrent en sa bonté » 

(Psaume 147:11).

Craignez Dieu.

« L’aff ection de la chair, c’est la mort, tandis que 
l’aff ection de l’Esprit, c’est la vie et la paix ; car 
l’aff ection de la chair est inimitié contre Dieu, 
parce qu’elle ne se soumet pas à la loi de Dieu, 
et qu’elle ne le peut même pas. Or, ceux qui 
vivent selon la chair ne sauraient plaire à Dieu »  
(Romains 8:6-8).

La Bible contraste la mentalité humaine (l’af-
fection de la chair), et la mentalité spirituelle (vivre 
selon l’Esprit, verset 9). Par conséquent, pour plaire 
à Dieu, nous devons remplir une autre condition : 
le Saint-Esprit doit être en nous et nous guider.

Dans Actes 2:38, l’apôtre Pierre résume le pro-
cessus que Dieu veut nous voir suivre pour recevoir 
Son Saint-Esprit : « Repentez-vous, et que chacun de 
vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, à cause du 
[ou « pour le »] pardon de vos péchés ; et vous rece-
vrez le don du Saint-Esprit ». (Pour étudier ce pro-
cessus-clé  plus en détail, consulter notre brochure 
gratuite Transformez votre vie !

Avant d’écrire ce qu’il écrit dans Romains 8, Paul 
relate sa propre expérience avec ces deux mentalités. 
Aussi diffi  cile que soit le changement évoqué dans 
Romains 7, il explique que Christ nous délivrera 
(verset 25) et que – du fait de ce changement – nous 
devenons des « enfants de Dieu ». Cela est-il agréable 
à notre Père céleste ? Assurément oui ! Comme l’a 
dit Jésus, il y a « plus de joie dans le ciel pour un seul 
pécheur qui se repent, que pour quatre-vingt-dix-
neuf justes qui n’ont pas besoin de repentance » 
(Luc 15:7). Dieu aime élargir Sa famille.

2. Ayez des pensées 
spirituelles.
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7.

« Par lui, off rons sans cesse à Dieu 
un sacrifice de louange, c’est-à-
dire le fruit de lèvres qui confessent 
son nom. Et n’oubliez pas la 
bienfaisance et la libéralité, car c’est 
à de tels sacrifi ces que Dieu prend 
plaisir » (Hébreux 13:15-16).

Offrez à 
Dieu les 
sacrifices 
qu’Il veut.

Nous avons vu plus haut que Dieu 
rejeta des sacrifices offerts en Lui 
désobéissant. Il y a en revanche des 
sacrifi ces qui Lui plaisent, comme Lui 
rendre gloire et Le remercier, parta-
ger avec les autres, etc. Ces sacrifi ces 
refl ètent Son amour, exprimé dans les 
Deux grands Commandements :

« Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, 
de tout ton cœur, de toute ton âme, 
et de toute ta pensée. C’est le premier 
et le plus grand commandement. Et 
voici le second, qui lui est semblable : 
Tu aimeras ton prochain comme 
toi-même. De ces deux commande-
ments dépendent toute la loi et les pro-
phètes » (Matthieu 22:37-40).

Le bon plaisir du Père

Peu importe ce que nous off rons à Dieu, nous ne pourrons jamais – et de loin – égaler 
ce qu’il a fait pour nous, et encore moins ce qu’Il souhaite faire pour nous. Dans cette vie, 
notre Père céleste off re des bénéfi ces comme les suivants :

« Quand l’Eternel approuve les voies d’un homme, Il dispose favorablement à son égard 
même ses ennemis » (Proverbes 16:7).

Il réserve en outre pour Son troupeau fi dèle, un cadeau merveilleux :
« Ne crains point, petit troupeau ; car votre Père a trouvé bon de vous donner le 

royaume » (Luc 12:32).
L’une des descriptions les plus fascinantes du Royaume utopique de Dieu nous vient de 

David, un homme selon le cœur de l’éternel. Il a écrit : « Tu me feras connaître le sentier de 
la vie ; il y a d’abondantes joies devant ta face, des délices éternelles à ta droite » (Psaume 
16:11).

Pour de plus amples détails sur ce sujet, consulter notre brochure gratuite intitulée « Le 
mystère du Royaume ». D

5.
« L’Eternel trouve-t-il du plaisir dans les 
holocaustes et les sacrifi ces, comme dans 
l’obéissance à la voix de l’Eternel ? Voici, 
l’obéissance vaut mieux que les sacrifi ces » 
(1 Samuel 15:22).

Dans ce passage, le prophète Samuel 
exprime l’irritation divine à l’égard du 
premier roi d’Israël, le roi Saül. Ce dernier 
avait désobéi à l’Éternel, prétextant que 
« le peuple » souhaitait off rir à son Créa-
teur ce qui devait être détruit. Dieu n’a 
que faire de nos « cadeaux » quand nous 
transgressons Ses lois pour les Lui faire.

Là encore, Dieu ne nous ordonne pas 
de Lui obéir parce que cela est bon pour 
Lui, mais plutôt parce que c’est bon pour 
nous (Deutéronome 10:13). Ses lois et Ses 
Commandements sont bénéfiques ; et 
quand nous Lui obéissons, nous dévelop-
pons en nous un caractère saint – nous 
nous mettons à Lui ressembler.

Le fait qu’obéir à Dieu Lui est agréable 
est exprimé de diverses manières dans 
la Bible. Ce que Dieu veut, c’est que nous 
aimions la droiture ; Il bénit ceux qui 
gardent Ses sabbats et font ce qui Lui 
est agréable ; et Il récompense ceux qui 
s’abstiennent de la débauche, évitant de 
transgresser le moindre de Ses comman-
dements (1 Chroniques 29:17 ; Ésaïe 56:4 ; 
1 Th essaloniciens 4:1-3).

4. Étudiez 
et suivez 
l’exemple 
de Jésus-
Christ.

« Celui-ci est mon Fils bien-aimé, 
en qui j’ai mis toute mon aff ection : 
écoutez-le ! » (Matthieu 17:5).

Lors d’une vision du Royaume 
de Dieu – la transfiguration – Dieu 
insista auprès de Pierre, de Jacques 
et de Jean, sur la prééminence de 
Jésus-Christ. Jésus était le Fils de 
Dieu, et il n’y a personne d’autre qui 
Lui ait fait plus plaisir ( Jean 8:29) ; 
de ce fait, nous devrions étudier les 
quatre Évangiles pour savoir com-
ment, nous aussi, nous pouvons 
plaire à notre Père céleste.

Obéissez à Dieu.

Qu’est-ce que la volonté divine ? Ce 
que Dieu désire, Ses commandements 
et Ses plans, sont révélés dans la Bible. 
La Parole de Dieu nous a été donnée 
pour nous montrer Sa volonté et pour 
nous aider à comprendre Ses pensées. 
Lire la Bible, la méditer et prier sont 
des clés pour comprendre Sa volonté. 

Faire la volonté de Dieu c’est aussi 
produire  « toute bonne œuvre » 
(Hébreux 13:21) – devenant de plus 
en plus comme notre Père céleste 
(Matthieu 5:48).

Jésus-Christ a servi de parfait 
exemple de l’accomplissement de la 
volonté divine, quand Il a été crucifi é 
pour nos péchés, priant néanmoins 
« Que ma volonté ne se fasse pas, mais 
la tienne » (Luc 22:42). Il était disposé 
à S’offrir entièrement pour mon-
trer Son amour et pour accomplir la 
volonté du Père.

Nous devons en outre rechercher 
l’aide de Dieu pour toujours accom-
plir Sa volonté.

« Que le Dieu de paix […] vous 
rende capables de toute bonne 
œuvre pour l’accomplissement 
de sa volonté ; qu’il fasse en 
vous ce qui lui est agréable, par 
Jésus-Christ, auquel soit la gloire 
aux siècles des siècles ! Amen ! » 
(Hébreux 13:20-21).

6. Faites sa 
volonté.



Notre vie représente du 
temps, et ce que nous 
en faisons façonne 
notre caractère, notre 
bonheur, notre réussite 
et notre avenir. Quel 
usage Dieu veut-Il que 
nous fassions de notre 
temps ?

QUE 
FAITES-
VOUS DE 
VOTRE 
TEMPS ?

par Joël Meeker

Croître
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I
l y a quelques années, 
une amie africaine visi-
tant pour la première fois 
un pays occidental est 
venue nous rendre visite. 
Elle observait ma femme 
s’aff airant dans la maison 

et préparant le dîner. Elle s’éton-
nait de tous les appareils ména-
gers, qui nous économisent du 
temps : la cuisinière, le réfrigéra-
teur/congélateur, le lave-vaisselle, 
la machine à laver, la sécheuse, et 
l’aspirateur.

Consternée, elle finit par se 
tourner vers mon épouse et lui 
demanda : « Que faites-vous de 
tout votre temps ? » Elle, passait la 
plupart de ses journées à faire à la 
main ce que nos appareils ména-
gers font pour nous, et elle avait 
du mal à imaginer de quoi étaient 
faits nos temps libres.

Tout notre temps ?
Question pertinente ! Que fai-

sons-nous, en eff et, de tout notre 
temps ?

Contrairement à ce qu’on peut 
penser, les gens ont aujourd’hui 
plus de temps libre que jamais 
auparavant. Pendant une grande 
partie de l’histoire, les êtres 
humains ont dû consacrer le plus 
gros de leur temps à chercher de la 
nourriture, des vêtements, un toit, 
pour eux et les leurs. C’est toujours 
le cas dans beaucoup de pays.

Or, d’après un rapport récent du 
ministère américain du travail, les 
Américains de plus de 15 ans dis-
posent en moyenne de plus de cinq 
heures par jour de temps libre, soit 

presque le tiers du temps pendant 
lequel nous sommes éveillés ! Et 
toujours d’après ce rapport, ce 
temps libre, on le passe la plupart 
du temps à se divertir en regardant 
la télévision, à voguer sur l’Inter-
net, à jouer à des jeux vidéo, etc. 

Notre temps libre – béné-
diction ou malédiction ?

Certains, pendant leurs temps 
libres, s’attirent de gros ennuis. On 
attribue à Geoff rey Chaucer, au 14e 
siècle, la remarque : « L’oisiveté est 
la mère de tous les vices ». Quand 
on dit que quelqu’un n’a rien à 
faire, on s’attend à ce qu’il fasse 
quelque bêtise.

Il importe que nous réfl échis-
sions sérieusement à l’usage que 
nous faisons de nos temps libres. 
La vie est une allocation de temps, 
et ce que nous faisons de notre 
temps équivaut à ce que nous fai-
sons de notre vie. Comment nos 
temps libres nous affectent-ils ? 
Le chrétien devrait-il éviter de se 
détendre ? La Bible nous dit-elle à 
quoi consacrer nos temps libres ?

Ce qui nous amuse nous 
aff ecte

Jésus corrigeait fréquemment 
les pharisiens pour leur hypocri-
sie ; ils essayaient de donner une 
bonne impression, soignaient les 
apparences, mais leur cœur était 
corrompu. 

Il leur dit notamment : « Mal-
heur à vous, scribes et pharisiens 
hypocrites ! parce que vous net-
toyez le dehors de la coupe et du 
plat, et qu’au-dedans ils sont pleins 

de rapine et d’intempérance. Pha-
risien aveugle ! nettoie premiè-
rement l’intérieur de la coupe et 
du plat, afi n que l’extérieur aussi 
devienne net. » (Matthieu 23 :25-
26).

Cette critique acerbe montre 
que ce qui se passe dans notre tête 
compte plus pour Dieu que ce que 
nous donnons l’impression d’être.

Jésus a également indiqué que 
désirer quelque chose d’interdit 
viole la loi divine, même si nous ne 
passons pas aux actes. « Vous avez 
appris qu’il a été dit : Tu ne com-
mettras point d’adultère. Mais moi, 
je vous dis que quiconque regarde 
une femme pour la convoiter a déjà 
commis un adultère avec elle dans 
son cœur. » (Matthieu 5:27-28).

Il importe donc que nous gar-
dions nos pensées et nos cœurs 
purs. Cela veut dire que le chré-
tien devrait proscrire toute sorte 
d’amusement qui le pousse à vou-
loir violer la loi ou la voie divine.

Des fréquentations virtu-
elles

Au 1er siècle, l’apôtre Paul corri-
gea les chrétiens de Corinthe pour 
avoir, comme on le dirait de nos 
jours, « de mauvaises fréquenta-
tions ». Il leur dit : « Ne vous y trom-
pez pas, les mauvaises compagnies 
corrompent les bonnes mœurs. 
Revenez à vous-mêmes, comme il 
est convenable, et ne péchez point ; 
car quelques-uns ne connaissent 
pas Dieu, je le dis à votre honte. » 
(1 Corinthiens 15 :33-34).

Ces chrétiens passaient du 
temps avec des individus vivant 
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de manière immorale ; cela les aff ectait 
profondément. Ces mauvais exemples 
les faisaient oublier Dieu, et selon Paul, 
c’était honteux.

Salomon nous a laissé l’avertis-
sement suivant : « Ne fréquente pas 
l’homme colérique, ne va pas avec 
l’homme violent, de peur que tu ne 
t’habitues à ses sentiers, et qu’ils ne 
deviennent un piège pour ton âme. » 
(Proverbes 22:24-25). Les personnes 
avec qui nous passons du temps nous 
infl uencent. Que nous soyons ou non 
disposés à l’accepter, nous fi nissons par 
leur ressembler.

De nos jours, des personnes qui n’au-
raient jamais pensé avoir aff aire avec 
des revendeurs de drogue, des assas-
sins et des prostitués passent des cen-
taines d’heures à imiter ce genre de vie 
en jouant à des jeux très réalistes, en lisant des livres décri-
vant ces choses ou en regardant des fi lms dans les mêmes 
veines. Ils écoutent des chansons aux paroles envoutantes 
qui gravent à leur insu dans leur esprit des idées erronées 
sur la sexualité. Des fréquentations virtuelles peuvent aussi 
corrompre de bonnes habitudes.

Tous les jeunes barbares qui ont participé à des fusil-
lades dans des écoles jouaient souvent des jeux vidéo vio-
lents très graphiques dans lesquels le joueur est celui qui 
tire sur des images représentant des personnes. Cela ne 
veut pas dire que quiconque joue à ces jeux tue quelqu’un, 
mais cela montre que ces jeux ont souvent une infl uence 
psychologique négative évidente sur les joueurs.

Pratiquer à de nombreuses reprises certaines actions 
nous désensibilise ; nous devons donc veiller à protéger 
notre esprit. Nous ne devons pas nous laisser désensibiliser 
face aux comportements destructeurs du péché : « Garde 
ton cœur plus que toute autre chose, car de lui viennent les 
sources de la vie » (Proverbes 4:23). Nous devons faire des 
choix pour ce que nous laissons entrer dans notre cœur et 
dans notre esprit ; cela nous aff ecte. C’est directement lié au 
genre de spectacles ou de loisirs que nous choisissons.

Deux pièges
Deux des thèmes les plus destructeurs dans les spec-

tacles actuels sont la violence et des pratiques sexuelles 
néfastes. Les fi lms, les livres et les jeux électroniques sont 
de plus en plus graphiques et violents. Les producteurs 
dépassent de plus en plus les bornes, cherchant à sur-
prendre et à choquer les gens.

Hélas, on s’attend de plus en plus à voir de la violence, 
et l’on insiste même souvent pour en avoir. Les fi lms d’hor-
reur décrivent la torture et des mutilations sadiques d’in-
nocents. Les jeux vidéo permettent aux joueurs d’assassi-
ner virtuellement des milliers de personnes, sans fournir 
le moindre cadre moral. Toute une génération de jeunes se 

désensibilise et s’accommode de la 
violence. 

Une sexualité destructive est 
encouragée dans les vidéos musi-
cales, dans des fi lms et des jeux 
électroniques de plus en plus gra-
phiques. Ce qu’on cherche à nous 
faire croire, c’est que le sexe n’est 
pas réservé à un mariage heureux 
mais à une envie animale incon-
trôlée à se livrer à ce qui nous plait 
toutes les fois que le désir nous 
prend, et avec n’importe qui.

Les conséquences tragiques de 
ces comportements sont de plus en 
plus évidentes dans notre société : 
foyers brisés, enfants grandissant 
dans des familles dysfonction-
nelles, et l’acceptation croissante de 
perversions choquantes.

La pornographie sur Internet est un fl éau révoltant. 
Selon Focus on the Family (un site sur la famille), entre 
autres, 

• La pornographie est addictive et cette dépendance 
est progressive. Quand une personne a ce ty pe de 
dépendance, son besoin de pornographie aug-
mente ; elle devient de moins en moins sensible à 
l’obscénité, et cette addiction et cette désensibilisa-
tion poussent de nombreux drogués (et il s’agit bien 
d’une drogue) à vivre leurs fantasmes avec d’autres.

• Les experts estiment qu’une addiction à la por-
nographie est probablement plus diffi  cile à traiter 
qu’une addiction à l’héroïne. 

• La pornographie détruit les mariages et les 
familles ; elle contribue fortement au divorce.

• La pornographie est largement responsable des 
violences sexuelles. Les assassins pratiquant des 
meurtres en série ont en commun un fort intérêt 
pour la pornographie hardcore. 

Les chrétiens doivent être conscients des dégâts psycho-
logiques et même physiques provoqués par la pornogra-
phie et l’éviter à tout prix.

Que faire dans nos temps libres ?
Nous sommes libres quand notre travail est fi ni et que 

nous avons récupéré. Ces moments sont précieux car nous 
pouvons nous en servir pour nous améliorer.

Dieu a établi un modèle en fi xant un jour de repos, 
chaque semaine – le jour du sabbat – pour que nous resser-
rions nos liens avec Lui, avec nos familles et avec d’autres 
chrétiens. Cela montre qu’il faut prendre le temps de réfl é-
chir à sa vie, faire le bilan, et s’assurer qu’on recherche ce 
qui compte le plus dans la vie.

La Bible nous dit de faire un usage judicieux de notre 
temps : « Prenez donc garde afi n de vous conduire avec cir-
conspection, non comme des insensés, mais comme des 

Que ce serait 
triste si Dieu 
répondait : 

« N’as-tu rien 
fait de mieux 
des années 
que je t’ai 

données ? »
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sages ; rachetez le temps, car les jours 
sont mauvais » (Éphésiens 5:15-16). 
Racheter le temps, c’est en faire le meil-
leur usage possible, investir chaque 
minute dans des activités de qualité 
et non dans des bêtises. C’est prendre 
conscience du fait que notre vie est faite 
de temps, que le temps que nous avons 
est limité, et que nous devons nous en 
servir pour atteindre d’importants 
objectifs spirituels.

L’apôtre Pierre a écrit que nous « ren-
drons compte » un jour de la manière 
dont nous aurons dirigé nos vies et de ce 
que nous aurons accompli (1 Pierre 4:3-
6). Que dirons-nous à Dieu à ce moment-
là ? Faudra-t-il que nous admettions 
avoir gâché des heures et des heures à 
nous amuser bêtement ou de manière 
destructive, ou serons-nous en mesure 
de démontrer que nous aurons déve-
loppé notre caractère, auront crû spi-
rituellement et passé notre temps à Le 
servir et à servir nos frères humains ?

Que ce serait triste si Dieu répon-
dait : « N’as-tu rien fait de mieux des 
années que je t’ai données ? »

Quelques conseils
La Bible nous fournit quelques 

directives pouvant nous aider à déci-
der quel genre de loisirs avoir et com-
ment utiliser notre temps. « Au reste, 
frères, que tout ce qui est vrai, tout 
ce qui est honorable, tout ce qui est 
juste, tout ce qui est pur, tout ce qui 
est aimable, tout ce qui mérite l’appro-
bation, ce qui est vertueux et digne de 
louange, soit l’objet de vos pensées. » 
(Philippiens 4:8)

Ces qualités devraient nous aider 
à décider comment passer nos temps 
libres. Dans cette liste, pratiquement 
aucune activité moderne classée spec-
tacles ou loisirs ne fi gure.

Voici quelques suggestions sur la 
manière de passer vos temps libres :

• Parlez à Dieu par des prières, et 
laissez-Le vous parler en étudiant 
Sa Parole (la Bible).

• Cimentez les liens familiaux et 
enseignez à vos enfants des leçons 
et des compétences utiles. 

• Rendez service à ceux qui sont dans 
le besoin, notamment les veuves et 
les orphelins (Jacques 1:27).

• Lisez des ouvrages éducatifs et 
inspirants, comme des biogra-
phies et des histoires. Regardez des 
documentaires. Cela vous aidera 
à mieux comprendre le monde où 
nous vivons, et la vie en général.

• Continuez à vous éduquer, à amé-
liorer vos aptitudes, de manière à 
avancer dans votre carrière.

• Apprenez à apprécier de la bonne 
musique et à jouer d’un instru-
ment.

• Ayez des conversations stimulan-
tes et édifi antes avec vos amis, sur 
des sujets qui en valent la peine.

• Apprenez une langue étrangère.
Dieu nous dit que l’un des objectifs 

du chrétien doit être d’[amener] toute 
pensée captive à l’obéissance de Christ » 
(1 Corinthiens 10:5). Cela s’applique à tous 
les aspects de la vie, y compris l’usage que 
nous faisons de nos temps libres.

Nous avons la chance d’avoir plus 
de temps libres que jamais auparavant. 
Faire un bon usage de notre temps, c’est 
bien vivre, et cela plait à notre Créateur.

Qu’allez-vous faire de votre 
temps ? D



la Bible

N
otre Créateur accueille à bras ouverts tous ceux qui 
répondent à Son appel et se lient sincèrement à Lui. 
Quelles mesures tout être humain doit-il prendre pour 
se lier directement au Dieu immortel ? D’après la Bible, 
l’obéissance à Sa volonté – telle qu’exprimée dans Sa Loi 
– est primordiale. Adorer Dieu diff éremment consiste à 
L’adorer « en vain », et à être privé d’une relation intime 

avec Lui. Jésus a été très clair à ce sujet.
« Jésus leur répondit : Hypocrites, Esaïe a bien prophétisé sur vous, 

ainsi qu’il est écrit : Ce peuple m’honore des lèvres, mais son cœur est 
éloigné de moi.  C’est en vain qu’ils m’honorent, en donnant des préceptes 
qui sont des commandements d’hommes.  Vous abandonnez le comman-
dement de Dieu, et vous observez la tradition des hommes » (Marc 7:6-8 ; 
c’est nous qui soulignons tout au long de cet article).

Ces paroles de Jésus (citant ce que Dieu avait inspiré à Ésaïe d’écrire 
plusieurs siècles auparavant) revêtent-elles pour nous une profonde 
signifi cation ? Dans le cas contraire, se peut-il que nous soyons 
des hypocrites, cherchant à être sauvés en puisant dans  des idées 
humaines ? 

La Bible contient de nombreux exemples de personnes ayant eu 
le privilège d’avoir des rapports réels et enrichissants avec Dieu, et 
chacune d’elles avait quelque chose en commun. Ces exemples sont 
ceux d’Abraham (dans le livre de la Genèse), et de beaucoup d’autres, 
jusqu’à l’apôtre Jean (qui rédigea le livre de l’Apocalypse). Cette liste 
d’élites n’est pas complète. Plusieurs milliers d’autres ont eu cette joie 
depuis la naissance du christianisme, et des milliers d’autres l’ont de 
nos jours.

Qu’est-ce que toutes ces personnes ont en commun ? Elles croient 
Jésus-Christ lorsqu’Il a précisé ne pas être venu pour abolir la loi de 
Dieu. Elles sont liées à Dieu par l’intermédiaire de Sa Loi – laquelle nous 
indique le meilleur moyen d’aimer son Créateur et son prochain.

Peut-on se lier 
à Dieu 

sans respecter 
Sa Loi ? 

par Eddie Johnson

Dieu souhaite que 
nous ayons une 

vie qui en vaille la 
peine et que nous 
vivions heureux 
à présent et pour 
l’éternité. S’Il est 

généreux au point 
de nous souhaiter 
une telle destinée, 

quels rapports 
devrions-nous avoir 
avec Lui ? Peut-on 

se dispenser de 
faire Sa volonté à 

présent et s’attendre 
malgré tout à vivre 

éternellement ?
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Accomplie ou abolie – voilà bien la 
question 

Jésus a déclaré : « Ne croyez pas que je 
sois venu pour abolir la loi ou les prophètes ; 
je suis venu non pour abolir, mais pour 
accomplir. Car, je vous le dis en vérité, tant 
que le ciel et la terre ne passeront point, il 
ne disparaîtra pas de la loi un seul iota ou 
un seul trait de lettre, jusqu’à ce que tout soit 
arrivé » (Matthieu 5:17-18).

Apparemment, la plupart des soi-disant 
chrétiens qui lisent ce passage sont d’avis 
qu’accomplir est synonyme d’abolir. Or, Jésus 
a dit qu’Il n’était pas venu pour s’en débar-
rasser, mais pour l’accomplir.

Accomplir un rôle ou une fonction quel-
conque est le contraire de l’abolir. Quand un 
président est élu, il se met à accomplir – ou à 
remplir – cette tâche. Il serait ridicule de pré-
tendre qu’il est venu pour abolir son poste. 
Parallèlement, Christ est venu afi n de pré-
sider, pourrait-on dire, la loi, permettant à 
Ses disciples de faire des délices de cette der-
nière, dans le cadre d’une relation positive 
d’obéissance avec Son Père.

La fi n de la loi divine ?
Examinons un autre passage du Nouveau 

Testament qui est mal compris de beaucoup 
de croyants, qui – de ce fait – n’ont pas les rap-
ports qu’ils pourraient avoir avec leur Créa-
teur. Il s’agit de Romains 10:4, où il est écrit : 
« Christ est la fi n de la loi pour la justifi cation 
de tous ceux qui croient ». Faut-il – en lisant 
ce verset – conclure que la loi n’a plus aucune 
raison d’être ? Le mot grec de l’original, tra-
duit en français par fi n fi gure également dans 
Jacques 5:11 où il est question de la patience 
de Job et de la fi n que le Seigneur lui accorda.

Conformément à l’enseignement origi-
nal de Paul, une meilleure traduction pour 
la fi n de la loi eut été le résultat fi nal ou l’issue 
de la loi. Romains 10:14 aurait également 
pu être traduit par « Christ est l’objectif de 
la loi ». C’est en eff et ce qui est indiqué par 
ce que nous avons vu plus haut – à savoir 
que Christ n’est pas venu pour abolir (ou 
détruire) la loi, mais pour l’accomplir, ou la 
magnifi er. Supposer, à tort, que – d’après ce 
verset – nous pouvons transgresser les lois 
divines nous prive de la possibilité d’avoir 
avec notre Père céleste le genre de relation 
qu’Il souhaite que nous ayons avec Lui.

Rappelez-vous qu’adorer Dieu d’une 
manière qui rejette Ses commandements 
revient à adorer notre Père céleste en vain. 
Comment peut-on se lier avec Lui si nous 

croyons que Sa loi parfaite est un fardeau ou 
n’est pas importante ?

Que représente le péché ?
La Bible fournit une défi nition du péché : 

« Quiconque pratique le péché transgresse 
la loi, et le péché est la transgression de la 
loi. Or, vous le savez, Jésus a paru pour ôter 
les péchés, et il n’y a point en lui de péché » 
(1 Jean 3:4-5). Et Paul a bien précisé : « Le 
salaire du péché, c’est la mort ; mais le don 
gratuit de Dieu, c’est la vie éternelle en Jésus-
Christ notre Seigneur » (Romains 6:23).

À partir de ces deux versets du Nouveau 
Testament, nous pouvons conclure que le 
péché s’oppose à la loi divine et – à moins 
que nous ne changions – produit notre des-
truction fi nale permanente. Le péché est la 
transgression de la loi et – de ce fait – consti-
tue un obstacle insurmontable à une rela-
tion avec Dieu. Dans pareil cas, nous ne pou-
vons pas nous attendre à être lié à Dieu.

David et la loi divine
Le roi David d’Israël avait une relation 

étroite avec Dieu. Il avait des défauts, comme 
tout le monde, mais l’Éternel a dit de lui : 
« J’ai trouvé David, fi ls d’Isaï, homme selon 
mon cœur » (Actes 13:22). David, pour sa 
part, a écrit : « La loi de l’Eternel est parfaite, 
elle restaure l’âme » (Psaume 19:7). D’autres 
psaumes révèlent que David se repentit sin-
cèrement de ses péchés et faisait ses délices 
de la loi de l’Éternel – laquelle lui montrait 
quelles étaient les pensées de Dieu.

Paul et la loi divine
La notion selon laquelle la loi divine fai-

sait les « délices » de David était-elle seu-
lement une façon de voir les choses dans 
l’Ancien Testament ? La même idée est-elle 
exprimée dans le Nouveau Testament ? Paul 
a écrit : « je prends plaisir à la loi de Dieu, 
selon l’homme intérieur » (Romains 7:22).

Non seulement Paul prenait plaisir à la 
loi de Dieu, mais il la prêchait à tous ceux 
qui souhaitaient avoir une relation avec 
notre Père céleste (Actes 28:23 ; Romains 
3:31 ; 7:12). Plusieurs milliers de personnes, 
de nos jours, éprouvent un plaisir immense 
à être ainsi liées à Dieu.

La Bible, dans son intégralité, proclame 
la Loi divine en tant que moyen de se lier 
au Tout-Puissant. Nous vous conseillons, 
pour de plus amples détails à ce sujet, la 
lecture de nos brochures gratuites « Le 
mystère du Royaume » et « Transformez 
votre vie ! D



20 DISCERNER Numéro 4 2014

Prophéties bibliques

Jésus insista sur le fait qu’il faut savoir discerner

les signes des temps où nous vivons.

Pourquoi ? Et quels signes devaient annoncer Son

retour  – le temps de la fi n ?

par Mike Bennett

Photo : iStock.com/Minerva Studio



VieEspoirEtVerite.org  DISCERNER 21

L
e 27 avril dernier, Mark Wade 
et sa famille entendirent le son 
inquiétant des sirènes annonçant 
une tornade, dans leur ville de 
Vilonia, dans l’État de l’Arkansas, 
et les avertissements pressants 
des météorologues à la télévision. 

Ils s’apprêtaient à se mettre à l’abri dans leurs 
placards, quand le voisin d’en face cria : 
« Venez ici, dans notre abri souterrain ! »

Wade, sa femme, et leur fi ls de 3 ans rejoi-
gnirent dix autres personnes et sept chiens 
dans l’abri souterrain bondé. Quand ils en 
ressortirent, leurs maisons avaient disparu ; 
il ne restait que leurs fondations.

« Si nous n’avions pas été dans cet abri, 
a dit Wade, je me demande si nous serions 
encore vivants ! »

Des dispositifs d’alerte

Cet exemple montre que quand on 
détecte le danger et qu’on tient compte des 
menaces posées par certaines conditions 
atmosphériques, on peut s’en protéger. Dès 
les temps anciens, les hommes ont contem-
plé avec crainte les forces de la nature 
déclenchant des ouragans dévastateurs. La 
sagesse ancestrale comprenait une certaine 
compréhension des signes annonciateurs de 
tempêtes. 

En ces temps modernes, la destruction 
causée par les tornades, les ouragans, et 
les cyclones a poussé les météorologues à 
approfondir leurs connaissances et amé-
liorer leurs moyens de détection pour aver-
tir les gens de ce genre de catastrophes. En 
1986, le département américain de la météo-
rologie nationale a sonné des alertes pour 
25% des tornades, 5 minutes environ avant 
qu’elles n’aient lieu. À présent, on est géné-
ralement en mesure de donner l’alerte 13 

minutes d’avance, et 75% des tornades sont 
annoncées avant qu’elles n’aient lieu (USA-
Today.com). 

Pour pouvoir installer des dispositifs 
d’alarme afi n de sauver des vies lors de catas-
trophes naturelles, il importe de connaître 
les signes annonciateurs de tels dangers et 
de veiller continuellement.

C’est également le cas pour les autres 
dangers menaçant le monde, de nos jours, et 
qui sont d’origine humaine.

Quels sont les signes que nous devrions 
continuellement surveiller afi n de connaître 
les temps où nous vivons, et de nous prépa-
rer pour ce qui va se passer ?

Des indices bibliques

Jésus reprocha aux dirigeants religieux 
de Son temps de ne pas reconnaître les 
signes bibliques des temps de bouleverse-
ments importants où ils vivaient.  

Les pharisiens et les saducéens mettaient 
Jésus à l’épreuve, Lui réclamant un signe 
– un miracle – divin. En guise de réponse, 
Jésus établit le contraste entre leurs connais-
sances du temps et leur compréhension des 
prophéties.

«Jésus leur répondit : Le soir, vous 
dites : Il fera beau, car le ciel est rouge ; et 
le matin : Il y aura de l’orage aujourd’hui, 
car le ciel est d’un rouge sombre. Vous savez 
discerner l’aspect du ciel, et vous ne pouvez 
discerner les signes des temps. » (Matthieu 
16:2-3).

Vous pouvez vous familiariser avec les 
signes des temps en consultant réguliè-
rement les articles affi  chés sur notre site 
VieEspoirEtVérité. 

Qu’en est-il à présent ? Sommes-nous en 
mesure de discerner les signes bibliques des 
temps où nous vivons ?

DANGER !
Si les tornades sont destructrices, cet article parle de 

dégâts imminents bien plus destructeurs.
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Cause et eff et

La Bible insiste souvent sur le fait que tout eff et a une 
cause – que l’on récolte ce que l’on sème. Beaucoup de pas-
sages bibliques mettent l’accent sur cette vérité fondamentale 
selon laquelle l’obéissance à Dieu procure de nombreuses 
bénédictions, tandis que la désobéissance à Ses bonnes lois 
attire automatiquement des malédictions. 

Par exemple, le 28e chapitre du Deutéronome énumère 
les bénédictions résultant de certaines causes : « Si tu obéis 
à la voix de l’Eternel, ton Dieu, en observant et en mettant 
en pratique tous ses commandements que je te prescris 
aujourd’hui, l’Eternel, ton Dieu, te donnera la supériorité sur 
toutes les nations de la terre. Voici toutes les bénédictions qui 
se répandront sur toi et qui seront ton partage, lorsque tu 
obéiras à la voix de l’Eternel, ton Dieu » (versets 1 et 2).

En revanche, à partir du verset 15, fi gurent les eff ets néga-
tifs accompagnant la désobéissance : « Mais si tu n’obéis 
point à la voix de l’Eternel, ton Dieu, si tu n’observes pas et 
ne mets pas en pratique tous ses commandements et toutes 
ses lois que je te prescris aujourd’hui, voici toutes les malédic-
tions qui viendront sur toi et qui seront ton partage ». 

La lecture de cette liste de malédictions est un cours de 
formation accélérée dans la compréhension des signes des 
temps. La désobéissance accrue aux commandements de 
Dieu est un signe annonciateur de troubles imminents.

Comme au temps de Noé

Un exemple convaincant du principe de cause à eff et 
est celui de ce qui se produisit du temps de Noé. Il est clair, 
d’après la Genèse, que « la méchanceté des hommes était 
grande sur la terre, et […] toutes les pensées de leur cœur se 
portaient chaque jour uniquement vers le mal » (Genèse 6:5) 
Quelques versets plus loin, nous lisons que « la terre était cor-
rompue devant Dieu, la terre était pleine de violence ».

Cette désobéissance aux bonnes lois de Dieu provoqua 
automatiquement des douleurs et des souff rances telles que 
l’Éternel « fut affl  igé en son cœur » (verset 6), et décida de repar-
tir à zéro par l’intermédiaire de Noé et de sa famille (verset 18). 

Même si, pour Dieu, les nuages annonçant le Déluge 
s’amoncelaient, les gens de l’époque ignorèrent les avertisse-
ments de Noé et continuèrent à vivre comme si de rien n’était. 

Jésus insista sur ce point en avertissant les gens des signes 
annonçant le temps de la fi n. « Car, dans les jours qui pré-
cédèrent le déluge, les hommes mangeaient et buvaient, se 
mariaient et mariaient leurs enfants, jusqu’au jour où Noé 
entra dans l’arche ; et ils ne se doutèrent de rien, jusqu’à ce 
que le déluge vienne et les emporte tous : il en sera de même à 
l’avènement du Fils de l’homme ». (Matthieu 24:38-39).

Pareils à la grenouille proverbiale dans de l’eau se réchauf-
fant petit-à-petit, et ne remarquant pas la diff érence, nous 
pouvons aisément nous accoutumer du péché « bouillant » 
de plus en plus autour de nous.

Au fi l des années, l’idée que se font les humains du péché 
a changé. Ce qui, jadis, passait pour mal, est de nos jours 
de plus en plus accepté ; qu’il s’agisse de relations sexuelles 
avant le mariage, de malhonnêteté, de mensonges, de jurons, 
de convoitise, d’actes homosexuels ou autre… Jésus nous a 
averti de ne pas succomber à l’apathie de l’époque de Noé.

Les signes du temps de la fi n

Jésus défi nit le temps de la fi n comme la période à laquelle 
la survie de l’espèce humaine serait de nouveau remise en 
question (Matthieu 24:21-22). Dans cette prophétie, le Christ 
nous a dit de surveiller plusieurs autres signes :

• Une duperie religieuse colossale (versets 4-5)
• Des guerres et des rumeurs de guerre (versets 6-7)
• Des famines (verset 7)
• Des épidémies (Luc 21:11)
• Des tremblements de terre (verset 7)
• Une persécution des disciples du Christ, y compris des 

attaques internes dans Son Église (versets 9-10).
• De l’iniquité (verset 12). C’est-à-dire le rejet de la loi et de 

la volonté de Dieu au profi t de la volonté humaine indi-
viduelle – une description exacte de notre époque.

• L’Évangile du Royaume allait être proclamé (verset 14)
• Jérusalem allait être investie par des armées et « l’abomi-

nation de la désolation » dressée (verset 15).  
Savoir reconnaître les signes des temps n’est pas un simple 

exercice intellectuel. Jésus nous a donné ces signes en tant 
qu’alarmes destinées à nous inciter à changer.

Veillez et priez

À la fi n de Sa prophétie du mont des Oliviers, Jésus 
déclara : « Prenez garde à vous-mêmes, de crainte que vos 
cœurs ne s’appesantissent par les excès du manger et du 
boire, et par les soucis de la vie, et que ce jour ne vienne sur 
vous à l’improviste […] Veillez donc et priez en tout temps, 
afi n que vous ayez la force d’échapper à toutes ces choses qui 
arriveront, et de paraître debout devant le Fils de l’homme. » 
(Luc 21:34-36).

Nous devons donc non seulement surveiller ce qui se 
passe dans le monde – les événements mondiaux – mais 
aussi notre état spirituel. Nous ne devons pas laisser les 
soucis de la vie nous plonger dans la léthargie. Il importe 
que nous apprenions à nous voir comme Dieu nous voit, 
que nous mesurions le besoin pour nous de nous repentir, 
de changer et de nous préparer pour le retour de Jésus-
Christ. 

Les premières mesures que Dieu veut nous voir prendre 
sont expliquées dans notre brochure gratuite intitulée Trans-
formez votre vie. Si vous vouler discernez la gravité des temps 
où nous vivons, ne manquez pas de télécharger votre exem-
plaire de cet ouvrage dès aujourd’hui, et de l’étudier soigneu-
sement. D

Le principe de cause à effet est un principe 
biblique ; nous récoltons ce que nous semons.
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Réfl exions sur le monde

La Chine pratique une diplomatie « de la canonnière ». Son 
installation provoquante de plateformes de forage pétrolières 
dans des eaux disputées, ainsi que des incidents avec plusieurs 
de ses vaisseaux éperonnant des bateaux étrangers ont été assi-
milés à une « stratégie du chou » de sa part. En d’autres termes, 
elle a encerclé, bloqué et intimidé des îles disputées comme plu-
sieurs couches de feuilles de chou « afi n d’empêcher qu’on y 
envoie des renforts » (Walden Bello, A Brewing Storm in the 
Western Pacifi c [Une tempête se prépare dans le Pacifi que 
ouest], Asia Times Online).

Crucial pour la sécurité du globe
Des nations lointaines étant maintenant liées économique-

ment par le marché global, l’âpre compétition pour contrôler et 
défendre les routes commerciales et  les diverses sources d’éner-
gie s’est considérablement intensifi ée. Les océans continuent 
d’être l’élément-clé du commerce international – 90% de toutes 
les marchandises étant transportées par bateaux. Pratiquement 
la moitié d’entre elles – soit $ 5 quintillions – passent par les 
eaux de plus en plus fréquentées du sud de la mer de Chine.

Un passage clé de la mer de Chine est le détroit de Malacca, 
le pire point d’étranglement maritime du globe. Chaque année, 
60 000 vaisseaux passent dans cet entonnoir qui – à son point 
le plus étroit – n’a que 3 km de large. C’est la route la plus courte 
pour les pétroliers venant du Moyen-Orient, en route pour la 
Chine, le Japon et la Corée du Sud.

Trois fois plus de pétrole passe par le détroit de Malacca que 
par le canal de Suez, et 15 fois plus que par le canal de Panama. 

Près des deux tiers des ressources énergétiques du Japon, de 
Taïwan et de la Corée du Sud, et approximativement 80% du 
pétrole brut destiné à la Chine sont importés par la mer de 
Chine méridionale. La Chine, qui n’est devenue pleinement 
importatrice de pétrole qu’en 1993 est maintenant le plus grand 
pays consommateur du monde de ressources énergétiques et le 
2e pays importateur de pétrole.

De plus, la mer de Chine méridionale est en passe de devenir 
le « prochain golfe Persique » du monde, avec ses réserves de 
pétrole évaluées à 7 milliards de barils (et peut-être même 130 
milliards de barils) et ses quelque 900 quintillions de m3 de gaz 
naturel  dans ses fonds marins – une mine d’or énergétique. 

Ces richesses ont provoqué une course internationale eff rénée 
pour s’emparer d’îles perdues et de les coloniser en y installant 
des bases militaires et des pistes d’atterrissage. Les eaux entou-
rant les quelque 200 ilots rocheux, récifs et hauts fonds, dont trois 
douzaines seulement sont visibles à marée haute – dans l’archi-
pel des Paracels et dans les îles Spratly – sont les eaux les plus 
contestées au monde. Elles risquent de devenir des changeurs de 
donne pour les nations possédant peu de ressources naturelles.

L’ascension de la Chine
Le dragon chinois est sorti de son siècle d’assoupissement et 

s’est mis à modifi er la carte stratégique de l’Asie. Désireuse de 
transformer son poids économique en une puissance mondiale, 
la Chine déborde de plus en plus au-delà de ses frontières, cher-
chant à établir une hégémonie régionale nécessitant une puis-
sance infl uente, s’assurant des bases, et éliminant ses rivaux.

par Neal Hogberg

l’heure où le monde a les yeux rivés sur les troubles en Europe de l’Est et au 
Moyen-Orient, la tension monte dans le sud de la mer de Chine – une région 
riche en ressources diverses revendiquée par sept pays différents. A

La montée du nationalisme, 
la méfi ance et un esprit 
revanchard se dressent en toile 
de fond dans plusieurs disputes 
territoriales entre la Chine et ses 
voisins. 

UN ITINÉRAIRE 

P
h

o
to

 : 
iS

to
ck

.c
o

m
/s

to
ck

_
a

rt



24 DISCERNER Numéro 4 2014

« Les bénéfi ces matériels d’un pays croissant économique-
ment ne lui suffi  sent jamais quand il cherche à devenir une 
grande puissance ; il exige aussi le respect, exige d’être reconnu, 
et d’exercer une infl uence », déclare Geoff  Dyer, chef de bureau 
du Financial Times de Bejing de 2008 à 2011 (Contest of the Cen-
tury [concours du siècle], 2014, p. 8). « Un mélange de fi erté et de 
crainte le pousse à avoir une marine puissante » (ibid).  

En modernisant ses capacités de défense, le budget militaire 
de Beijing a augmenté de 8 fois en 20 ans. La Chine est devenue le 
2e pays en matière de dépenses militaires, dépassant la Russie et le 
Royaume Uni réunis. Bien que trainant encore en 2e position der-
rière les Etats-Unis, si son taux de dépenses militaires continue 
d’augmenter, la Chine dépassera l’Amérique d’ici à 2030.

Cette croissance énorme présage l’acquisition du prix ultime 
de l’hégémonie est-asiatique, et a le pouvoir de ravir rapidement 
à l’Amérique la maitrise de l’équilibre des forces. En transfor-
mant progressivement le sud et l’est de la mer de Chine en un 
lac chinois privé, la Chine fi nira par contrôler les routes mari-
times vers l’Asie et depuis cette dernière, et tout compte fait  les 
artères principales de l’économie du globe. Dans ce scénario, 
les États faibles seront aspirés par cette sphère d’infl uence, et 
certains d’entre eux seront indirectement contrôlés par Beijing.

Cette nouvelle ère de rivalités est aggravée par l’application 
ambitieuse de ce que la Chine a qualifi é de « ligne de neuf pointil-
lés » – une vague revendication maritime de ce pays selon lequel  
des îles riches en ressources naturelles, se situant à près de 1600 
km de son littoral et pratiquement jusqu’aux côtes du Viêt-Nam, 
de la Malaisie et des Philippines, lui appartiendraient. 

Une course aux armements vieux-jeu
« De même que le territoire allemand représentait la ligne mili-

taire du front lors de la guerre froide, a écrit le stratège géopoli-
tique et auteur de Asia Cauldron [Chaudron d’Asie] Robert Kaplan, 
les eaux de la mer de Chine méridionale risquent de devenir la 
ligne de front militaire des prochaines décennies » (2014, p 15). 
Une course aux armements asiatique sans précédent, d’après 
Kaplan, pourrait fort bien être l’une des histoires les moins chro-
niquées par l’élite des médias, depuis des décennies » (p. 36).

En 2010, L’inde a remplacé la Chine en devenant la princi-
pale acheteuse d’armements américains. La Corée du Sud et la 
Malaisie ont doublé leurs dépenses militaires ces dix dernières 
années. Les Philippines acquièrent pratiquement $ 1 milliard de 
nouveaux avions et d’équipements radar, alors que Singapour, 
une minuscule ville-État, est maintenant parmi les 10 principaux 
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pays importateurs d’armement. Ce qui se 
vend le plus sont les missiles balistiques 
et de croisière, les systèmes de guidage de 
missiles perfectionnés, les drones et les 
équipements militaires pour les attaques 
cybernétiques.

Les marines de la région sont au 
cœur-même de cette nouvelle course aux 
armements. Le Viêt-Nam, qui refuse de 
devenir un État vassal de son voisin géant, 
a récemment acheté six sous-marins 
russes dernier-cri, type Kilo. D’autres 
nations asiatiques, comme Singapour, 
l’Indonésie et Myanmar, n’ayant pas la 
démographie ni une Marine comme la 
Chine, ont adopté la stratégie d’utiliser des 
sous-marins perfectionnés afi n de palier 
la menace subtile consistant à couper les 
routes commerciales vitales de l’ennemi.

Aux dires de Bernard Loo Fook Weng 
– un expert de la défense de Singapour 
(p. 34), par delà l’Asie, les sous-marins 
sont une nouvelle mode. Les nations 
asiatiques, ensemble, ont fi évreusement 
commandé 111 sous-marins devant être 
livrés dans les 15 prochaines années. La 
Chine, qui en possède déjà 60, est en tête, 
et en a huit fois plus que les Etats-Unis 
depuis 2005 (ibid).

Le Japon pense à se réarmer
Ce qui inquiète le plus, c’est le Japon, 

qui réoriente sa politique de défense, du 
fait de ce qu’elle considère être la menace 
chinoise. Bien qu’entouré de 4 millions 
d’hommes mobilisés dans les nations 
voisines que sont la Chine, Taïwan et les 
deux Corées, le Japon est un eunuque 
militaire depuis 70 ans. Depuis la fi n de 
la Deuxième guerre mondiale, le pays du 
soleil levant a été un « tigre sans crocs », 
étant la seule nation au monde ayant 
offi  ciellement renoncé à la guerre. Bien 
que ses dépenses militaires soient les 3e 
dans le monde, sa sécurité est assurée 
en grande partie par la septième fl otte 
américaine.

La jeune génération s’inquiète de 
l’avenir économique de son pays, et les 
idées nationalistes longtemps réprimées 
commencent à refaire surface. Bien que 
les relations entre le Japon et l’Amérique 
aient garanti la paix dans la région ces 
sept dernières décennies, une certaine 
hostilité s’affiche progressivement, les 
Japonais doutant que les Etats-Unis 
continueront à accorder plus d’impor-
tance à leur traité de défense mutuelle 
avec eux qu’avec les énormes accords 
commerciaux qu’ils ont avec la Chine.

Le Premier ministre Shinzo Abe tra-
vaillant à modifi er ou à réinterpréter la 
Constitution japonaise afi n d’assurer au 
pays sa propre défense, les chuchotements 
longtemps réfrénés  – de réarmer, unilaté-
ralement ce faisant, et éventuellement avec 
des armes nucléaires – se font entendre.

Des changements s’annoncent
« Le nationalisme, notamment celui 

basé sur la race et l’ethnicité, provoqué 
par des revendications territoriales, a 
écrit Kaplan dans la revue Time, a beau 
provoquer des haussements d’épaules en 
occident moderne, il est bel et bien vivant 
dans l’Asie de l’Est prospère » (Old World 
Order: How Geopolitics Fuels Endless Chaos 
and Old-School Confl icts in the 21st Century 
[Le vieil ordre mondial – la géopolitique 
alimente un interminable chaos et des 
confl its de vieille école, au 21e siècle] , 31 
mars 2014).

« L’eau, dans le lointain, ne saurait 
éteindre le feu tout proche », dit un 
vieux proverbe chinois. C’est de cet 
œil que les nations asiatiques voient la 
présence réduite des forces américaines 
dans le Pacifi que. En dépit du prétendu 
réajustement vers l’Asie dont on a beaucoup 
parlé, les jours d’une pax americana 
indisputée semblent tirer à leur fi n. Les 
alliés asiatiques craignent qu’un déclin de 
l’Amérique, une retraite dans l’isolement 
ne s’avère massivement déstabilisante.

Lee Kuan Yew, ancien Premier 
ministre et père fondateur de la 
Singapour moderne, fournit l’analyse 
inquiétante suivante : « Le 21e siècle 
sera un concours pour la suprématie 
dans le Pacifi que, parce que c’est là que 
la croissance aura lieu… Si les Etats-
Unis ne maintiennent pas leur statu quo 
dans le Pacifi que, ils ne peuvent pas être 
infl uents dans le monde » (Lee Kuan Yew: 
Th e Grand Master’s Insights on China, the 
United States and the World [la sagesse du 
grand maître sur la Chine, les Etats-Unis 
et le monde], 2012, p. 35).

Pendant plusieurs siècles, le com-
merce moderne a fonctionné sous l’om-
brelle de la Royal Navy britannique ou 
de la marine américaine, lesquelles ont 
assuré la libre navigation des vaisseaux 
en contrôlant les principaux isthmes ou 
détroits. La bénédiction biblique aux 
descendants d’Abraham de « posséder la 
porte de leurs ennemis » (Genèse 22:17) 
s’est confirmée par leur maîtrise des 
portes maritimes comme le canal de 
Panama, le canal de Suez, le détroit de 
Gibraltar  et le détroit de Malacca. 

Quand l’empire britannique dominait 
les mers, rares étaient les pays osant s’op-
poser à la Royal Navy en tant que poli-
cière internationale des mers. Après la 
Deuxième Guerre mondiale, le costume 
d’amiral est passé à l’Amérique. La liberté 
de naviguer qui a permis au commerce 
international de se développer exponen-
tiellement est un seul aspect matériel de 
la manière dont beaucoup de nations ont 
été bénies grâce à Abraham (verset 18).

Mais Dieu a averti les descendants 
d’Abraham que s’ils Lui désobéissaient, 
ils perdraient ces bénédictions et qu’Il 
« briserait l’orgueil de [leur] force » 
(Lévitique 26 :18-19). 

L’ombre de la Chine s’élargissant et la 
présence de l’Amérique diminuant dans 
le théâtre asiatique, d’après la Bible, nous 
devons nous attendre à ce qu’une autre 
puissance – en Europe, cette fois – sur-
gisse et s’impose économiquement et 
militairement.

Nous vous encourageons à vous tenir 
informés des prophéties s’accomplissant 
dans notre monde moderne, et à consul-
ter les articles que nous avons affi  chés 
sur notre site à ce propos et sur d’autres 
sujets importants. D

La Chine finira par contrôler les routes 
maritimes vers l’Asie et tout compte fait les 
artères principales  de l’économie du globe.  
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Diff usion du SRMO dans le monde

Le responsable de l’Organisation Mondiale de la Santé a qualifi é le Syndrome Respiratoire du 

Moyen-Orient de menace mondiale.

Plus de 500 cas de SRMO ont été dépistés dans le monde depuis 2012. Peu après que le 

second cas ait été dépisté aux Etats-Unis (celui d’un agent de la santé de 44 ans ayant tra-

vaillé en Arabie Saoudite), 22 aéroports ont affi  ché des avertissements sur le SRMO, à partir 

de centres pour le contrôle et la prévention des maladies (NBC, Boston.com).

Avec le SRMO, on constate avec quelle rapidité un virus peut se développer dans une région, 

puis se propager dans le monde. 

CAS DE SRMO 
DANS LE 
MONDE, 

DEPUIS 2012

ORGANISATION MONDIALE 
DE LA SANTÉ ; REUTERS, 
3 JUIN 2014

PLUS DE 500

DE 50 À 500

MOINS DE 50

ARABIE SAOUDITE
688 CAS

282 DÉCÈS

EMIRATS 
ARABES UNIS

67 CAS
9 DÉCÈS

La Bible révèle que des épidémies 
allaient affl  iger l’humanité 

avant le retour de 
Jésus-Christ.

ANALYSE GÉOPOLITIQUE
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2,3 
millions

« Les prisons américaines ont plus de 

prisonniers que n’importe quel autre 

pays dans le monde – environ 2,3 

millions – soit plus que 1% de tous les 

adultes américains », a écrit Jeff  Jacoby 

(cité dans The Week).

Une enquête fédérale a révélé qu’après 

3 ans, 68% des prisonniers libérés ont 

été de nouveau arrêtés, et qu’après 

5 ans, 77% d’entre eux ont connu le 

même sort. La plupart des nouvelles 

arrestations concernaient soit des crimes 

de propriétés comme des cambriolages 

et des vols, soit des crimes violents 

comme des agressions, 

des viols et des 

meurtres.

Courants MORAUXMoyen-Orient 683
« Le nombre de 

condamnations  à mort 

prononcées par un haut 

tribunal égyptien lors 

d’un procès populaire 

bâclé contre les supposés 

supporters du président 

déposé Mohamed Morsi » 

(The Christian Science 

Monitor Weekly).

—ROBERT KAGAN, chroniquant les résultats du 

coup-d’État militaire et de la répression contre le 

président élu Morsi et ses Frères Musulmans (cité 

dans The Week).

« On se serait cru au cinéma ! »
—UN RESPONSABLE DU MINISTÈRE DE LA DÉFENSE, à propos d’un incident ayant impliqué 

un avion de combat russe et un avion espion américain dans l’espace aérien international. 

L’avion à réaction russe s’est approché de moins de 30 m de l’avion américain et « lui a mon-

tré ce qu’il avait dans le ventre » – l’armement dont il était équipé. Le responsable américain 

a décrit l’incident en tant que « l’une des confrontations les plus dangereuses des dernières 

décennies, » mettant « la vie des membres de l’équipage américain en péril ».

Ledit incident s’est produit alors que les tensions s’accroissaient entre la Russie et l’Occident, 

du fait du comportement russe en Ukraine. D’après le général d’aviation retraité Thomas 

Mclnerney, le comportement russe  était « bien pire que ce que nous avons connu pendant 

la Guerre Froide ». Le comportement géopolitique récent de la Russie, sous Vladimir Putin, a 

conduit à de nombreuses comparaisons avec la Guerre Froide (CNN, Daily Mail).

Des relents de Guerre Froide

« Une génération d’islamistes 
égyptiens aura recours à d’autres 

moyens pour s’emparer du 
pouvoir ». 
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« Récemment, des inquiétudes ont 
été soulevées à propos des progrès 
eff ectués dans la biotechnologie, 
lesquels permettent aux armes 
bactériologiques d’être de plus 

en plus accessibles à un nombre 
croissant d’individus ». 

—KATHLEEN M. VOGEL, professeur adjointe à l’université 

de Cornell, dans un discours d’ouverture en 2013. Ces 

menaces comprennent « non seulement des individus 

associés à des organisations terroristes, mais aussi des 

individus ayant leur propre laboratoire dans leur garage, des 

savants fous proverbiaux et d’autres criminels de la bio » 

(VirtualBiosecurityCenter.org).

À quel point faut-il s’en eff rayer ? Elle a évoqué le rapport de 

l’ancien directeur de la CIA – Jim Woosley – sur le nombre 

croissant de menaces à la sécurité, semblable à « une jungle 

remplie de toutes sortes de serpents venimeux ». Les armes 

bactériologiques sont un danger supplémentaire en ce sens 

qu’elles risquent de proliférer de manière incontrôlée, même 

bien au-delà des cibles originalement prévues.

Armes bactériologiques
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Discerner a pour mission de 
proclamer la bonne nouvelle 
que la violence et les souff rances 
prendront fi n quand le Christ 
reviendra établir le Royaume de 
Dieu. Il est écrit, dans Ésaïe 11:9, 
qu’ « il ne se fera ni tort ni 
dommage sur toute ma montagne 
sainte ; car la terre sera remplie 
de la connaissance de l’Eternel, 
comme le fond de la mer 
par les eaux qui le 
couvrent ».

D’après Bloomberg 

Businessweek , les casinos 

américains ont affi  ché de 

grosses pertes, l’an passé. Les 

jeux de hasard représentent, 

en Amérique, une industrie 

de $38 milliards, et 39 de ses 

États autorisent aux casinos 

d’opérer légalement. De 

grands casinos, ou bien 

ferment leurs portes, ou bien 

réduisent le nombre de leurs 

machines à sous. La cause 

de cette récession semble 

liée à l’économie américaine 

qui a toujours du mal à se 

redresser. Les gens devant se 

serrer davantage la ceinture, 

ils hésitent davantage à 

dépenser leur argent dans les 

casinos, bien que les drogués 

des paris continuent à tenter 

leur chance.

Les jeux de hasard : 
des mauvais paris3,000

Le nombre de marques de 

boissons alcoolisées auxquelles 

l’adolescent américain est exposé 

dans les chansons populaires, 

chaque année. Une enquête 

eff ectuée par l’université de 

Pittsburg et par le centre du 

cancer Dartmouth a révélé que la 

consommation massive d’alcool 

chez les jeunes est liée à leur 

aptitude à identifi er les marques 

d’alcools mentionnées dans les 

chansons populaires. 

(Dartmouth.edu).

Il importe que les parents soient 

conscients de l’infl uence que 

les célébrités et les chansons 

populaires ont sur leurs enfants.

437,000
Le nombre de personnes 

assassinées dans le monde en 2012. 

Seulement 43% de ces meurtres se 

soldent par des condamnations. Ce 

chiff re n’inclut pas ceux qui sont 

morts dans des guerres (Nations 

Unies ; rapport du Time). 

« C’est remarquable,            
et regrettable ! »

A N G E L A  M E R K E L ,  

chancelière allemande, face 

aux élections parlementaires 

européennes de mai qui 

ont enregistré de forts 

gains électoraux pour 

l’extrême-droite  et pour 

les partis politiques anti-

U.E. en Europe. En France, le Front National de Marine Le Pen a 

rassemblé 25% des votes. Les partis d’extrême-droite ont aussi 

remporté beaucoup de voix en Hongrie, en Autriche et en 

Grèce.

Signifi catifs sont les gains remportés au Royaume-Uni par le parti 

anglais indépendant, partisan du retrait de l’Angleterre, de l’Union 

Européenne. Plusieurs sources sont d’avis qu’un tel retrait est une 

réelle possibilité – le Premier ministre David Cameron ayant promis 

un référendum  à ce sujet.

Lutte de pouvoir en Europe



Les enseignements de Christ sur la 
paix et la non-violence contredisent-

ils ce que beaucoup de nations et 
d’individus « chrétiens » pratiquent ? 

La réponse risque de vous 
surprendre !!
par Erik Jones

Le christianisme est la religion la plus impor-

tante dans le monde. Plus de 2,18 milliards d’êtres 

humains – soit plus de 32,5% de la population mon-

diale – le professent. D’après une enquête du Pew 

Research Center sur la religion et la vie publique, 

voici les 5 pays ayant le plus fort pourcentage de 

citoyens chrétiens : 

• La République Démocratique du Congo 
(63 150 000 chrétiens – 95.7% de la population)

• Le Mexique (107 780 000 – 95% )
• Les Philippines (86 790 000 – 93,1%)
• Le Brésil (175 770 000 – 90,2%)
• Les Etats-Unis (246 780 000 – 79,5%)
Ce haut pourcentage de prétendus chrétiens 

dans ces pays en fait-il des havres de paix  et des 

refuges sûrs contre le crime et la violence ? Hélas 

non !

La République Démocratique du Congo, avec 

une population à 96% chrétienne, est l’un des pays 

les plus dangereux au monde. Il a connu une 

guerre civile qui a duré de nombreuses années, 

faisant plus de 3 millions de morts. La RDC est en 

outre l’un des pays les plus dangereux au monde 

pour les femmes, vu son taux élevé de viols.

Le Mexique, dont la population est chrétienne 

à 95%, est aussi un pays très dangereux, impliqué 

dans une guerre contre les trafi quants de drogue 

depuis des années, et 27 199 personnes y ont été 

assassinées, en 2011 (un taux de 24 homicides pour 

100 000 personnes).

Les Etats-Unis ont le taux le plus élevé de 

meurtres des pays très développés ; 14 827 per-

sonnes y ont été assassinées en 2012.

Plusieurs des guerres les plus meurtrières de 

l’histoire ont été menées par des nations dites 

« chrétiennes ». La Première Guerre mondiale, la 

Deuxième Guerre mondiale, les guerres napoléo-

niennes, la Guerre de Sécession  américaine et la 

Guerre de Trente ans étaient toutes des guerres 

dans lesquelles la majorité des combattants, de 

part et d’autre, étaient des chrétiens.

Il est un fait que le christianisme n’a pas pacifi é 

le monde, y compris dans les pays dits « chrétiens ».

Les chrétiens doivent procurer la paix
Cette rubrique Christ face au christianisme a pour 

objet de démontrer que bon nombre d’Églises et 

d’individus qui prétendent porter le nom du Christ, 

enseignent et pratiquent l’exact opposé de ce 

que Jésus-Christ enseignait. Si vous deviez juger le 

Christ à partir de ce que font une partie de ceux 

qui se réclament de Lui et prétendent Le suivre, 

vous penseriez probablement que le fondateur du 

christianisme est partisan de l’expression, chez les 

individus, de dédain et même de haine envers leurs 

ennemis, et chez les nations, de l’appui obtenu par 

de durs combats militaires dans de rudes batailles.

Or, était-ce ce que Jésus pratiquait et enseignait, 

et enseignerait et pratiquerait aujourd’hui ?

Le sermon sur la montagne (qui se trouve dans 

Matthieu 5, 6 et 7) est l’un des enseignements les 

plus détaillés du Christ préservé dans le Nouveau 

Jésus-Christ prêchait 
la paix et la non-violence 

Christ face au Christianisme

Photos: 123RF



Pourquoi cette violence 
dans l’Ancien Testament ?

Comment réconcilier les enseignements clairs 
de Jésus-Christ sur la non-violence avec les 
nombreux exemples de violence et de guerres 
dans l’Ancien Testament ? Un survol rapide de 
ce dernier révèle que la nation d’Israël menait 
des guerres, et que plusieurs des serviteurs de 
Dieu (comme le roi David) se battait et tuait des 
gens. Voici quatre raisons pour lesquelles cela ne 
contredit pas le Nouveau Testament.

Bref, il n’existe aucune 

contradic t ion entre 

l’Ancien Testament et le 

Nouveau. La volonté de 

Dieu a toujours été que 

Son peuple soit paci-

fi que et non-violent. Dans 

le Nouveau Testament, 

Jésus-Christ a développé le 

Sixième Commandement 

pour y inclure la haine et la 

colère – et Il S’attend à ce 

que les chrétiens aient de 

l’amour pour leurs sem-

blables et pratiquent la 

paix et la non-violence.

1.
La loi de Dieu 
contre le meurtre 
est universelle et 
était applicable dans 
l’Ancien Testament. 
Elle a toujours 
stipulé que les êtres 
humains ne doivent 
pas tuer ou blesser 
leurs semblables 
(Exode 20:13 ; 
Deutéronome 5:17). 
En fait, la loi divine 
contre le meurtre 
existait  bien avant la 
transmission des Dix 
Commandements 
au Mont Sinaï 
(Genèse 4:8-11).

LA LOI 
COHÉRENTE 

DE DIEU

Dieu promit de 
mener les guerres 
d’Israël ; il lui 
suffi  sait d’avoir la 
foi et de Lui obéir 
(Exode 14:13-14 ; 
23:27-30). Hélas, en 
refusant de faire 
confi ance à Dieu 
et de Lui obéir, 
le peuple décida 
de se battre et de 
défendre le pays 
que Dieu lui avait 
donné (Exode 
16:2-3, 28 ; 17:9 ; 
Deutéronome 1:26-
45).

2.
LE MANQUE 

DE FOI

Dieu permit certains 
comportements 
comme le divorce 
(et, à notre avis aussi, 
la guerre) dans l’an-
cien Israël, à cause 
de « la dureté de leur 
cœur » (Matthieu 
19:8). L’une des dif-
férences majeures 
entre l’Ancienne 
Alliance et la Nou-
velle Alliance est 
que, sous l’Ancienne, 
Israël n’avait pas le 
Saint-Esprit néces-
saire pour com-
prendre et pratiquer 
l’esprit  (ou l’inten-
tion) des lois divines. 
Le Saint-Esprit est 
fourni, sous la Nou-
velle Alliance, pour 
écrire la loi dans les 
cœurs des hommes 
(Jérémie 31:31-33). 
Les chrétiens sont 
supposés vivre en 
se conformant à 
un standard plus 
élevé que ceux qui 
vécurent sous l’An-
cienne Alliance.

3.
LA QUESTION 

DU CŒUR

Le roi David, même s’il 
était un homme selon 
le cœur de l’Éternel, 
fut réprimandé par 
Dieu pour avoir versé 
beaucoup de sang 
et fait beaucoup de 
guerres (1 Chroniques 
22:8). À cause de cela, 
Dieu ne permit pas 
à David de réaliser 
l’un de ses objectifs 
majeurs – celui de 
bâtir un temple pour 
Dieu, à Jérusalem.

4.
LES 

CONSÉQUENCES
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Jésus montrait que ce 
n’est pas le seul acte 

physique du meurtre qui 
transgresse le Sixième 

Commandement. La 
colère et l’hostilité qu’on 
a dans son cœur envers 

d’autres êtres humains 
violent aussi cette loi. 

Testament. Dans ce sermon-clé, Jésus-Christ expose 

les principes de base du mode de vie qu’Il enseignait 

à Ses disciples.

L’un des thèmes principaux du Sermon sur la 

montagne est le fait que le Christ S’attend à ce que 

Ses disciples soient des gens paisibles, et non des 

violents ou des guerriers.

Dans Son introduction de Son sermon, connue 

sous le nom de « Béatitudes », Jésus déclare : « Heu-

reux [ou bénis] ceux qui procurent la paix, car ils 

seront appelés fi ls de 

Dieu ! » Ceux qui pro-

fessent le christianisme 

devraient se recon-

naître par un mode de 

vie procurant la paix 

– l’exact opposé d’une 

vie caractérisée par la 

violence et des luttes.

Le standard chrétien 

qui consiste à procurer 

la paix sature tout le 

Nouveau Testament. 

L’apôtre Paul a expliqué 

que les chrétiens 

doivent faire leur possible pour être « en paix avec 

tous les hommes » (Romains 12:18). De nombreux 

passages de l’Écriture étayent la vérité fondamentale 

selon laquelle les chrétiens doivent « recherche[r] 

la paix avec tous » (Hébreux 12:14 ; lire également 

2 Corinthiens 13 :11 ; Galates 5:22 ; Jacques 3:17).

Christ, et l’esprit du 6e Commandement
Jésus fi t aussi une déclaration choquante à pro-

pos du Sixième des Dix Commandements. Il déclara : 

« Vous avez entendu qu’il a été dit aux anciens : Tu 

ne tueras point ; celui qui tuera est passible de juge-

ment.  Mais moi, je vous dis que quiconque se met 

en colère contre son frère est passible de jugement ; 

que celui qui dira à son frère : Raca ! mérite d’être 

puni par le sanhédrin ; et que celui qui lui dira : In-

sensé ! mérite d’être puni par le feu de la géhenne » 

(Matthieu 5:21-22).

Jésus développait le sens du Sixième Com-

mandement, révélant l’esprit de la loi, qui interdit 

qu’on supprime la vie d’un être humain. Il mon-

trait par là que ce n’est pas le seul acte physique 

du meurtre qui transgresse le Sixième Comman-

dement. La colère et l’hostilité qu’on a dans son 

cœur envers d’autres êtres humains violent aussi 

cette loi.

Éprouver de la haine pour un autre être humain 

est un péché et transgresse le Sixième commande-

ment. Le restant de la Bible développe cette décla-

ration-clé de Christ. Notez ce que Jean a écrit : « Qui-

conque hait son frère est un meurtrier, et vous savez 

qu’aucun meurtrier n’a la vie éternelle demeurant en 

lui. » (1 Jean 3:15). De nombreux passages expliquent 

clairement que haïr quelqu’un est un péché et viole 

ce Commandement (2 Corinthiens 12:20 ; Tite 3:3 ; 

1 Jean 2 :9-11, etc.)

Le but de ce Commandement est de nous faire 

comprendre que Dieu veut que nous ayons de 

l’amour pour les autres êtres humains (Marc 12:31 ; 

1 Jean 2:10).

La position de Christ
Notez l’enseignement suivant, un peu plus loin 

dans le Sermon sur la montagne : 

« Vous avez appris qu’il a été dit : œil pour œil, et 

dent pour dent. Mais moi, je vous dis de ne pas résis-

ter au méchant. Si quelqu’un te frappe sur la joue 

droite, présente-lui aussi l’autre. »

« Vous avez appris qu’il a été dit : Tu aimeras ton 

prochain, et tu haïras ton ennemi. Mais moi, je vous 

dis : Aimez vos ennemis, bénissez ceux qui vous 

maudissent, faites du bien à ceux qui vous haïssent, 

et priez pour ceux qui vous maltraitent et qui vous 

persécutent » (Matthieu 5:38-39, 43-44).  

Sans doute ces propos sont-ils parmi les plus diffi  -

ciles  des enseignements du Christ à appliquer !

Les Évangiles montrent que non seulement 

Jésus enseignait ces standards, mais aussi qu’Il les 

pratiquait (Matthieu 10:23 ; 26:51-53 ; Luc 4:28-30 ; 

Jean 8:49 ; 10:39). 

Les chrétiens devraient agir selon le principe 

énoncé dans Romains 13:10  selon lequel « l’amour 

ne fait point de mal au prochain : l’amour est donc 

l’accomplissement de la loi. »

Ce que cela sous-entend
Les enseignements et les pratiques de Jésus-

Christ sont très clairs quand on lit objectivement 
les quatre Évangiles. Les disciples du Christ doivent 
avoir de l’amour  pour les autres, et l’un des moyens 
de démontrer cet amour est de vivre une existence 
de paix et de non-violence.

Jésus veut que Ses disciples Lui fassent confi ance 

pour leur protection, et soient connus pour leur 

pacifi sme et leur amour pour leurs semblables. 

Le Royaume de Dieu, point central du message 

de Jésus-Christ, évoque la manière dont Jésus 

apportera la paix au monde (Ésaïe 9:7). D
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VÉRITABLE JOYAU DE L’OCÉANS INDIEN, L’ÎLE 
Maurice est unique. Des montagnes volcaniques 
singulières s’érigent sur des plages de sable fin. La culture 
et le mélange linguistique de l’île sont étonnants. Une 
mixture de français, d’anglais, d’africain, de malgache, 
d’indien et de chinois, le tout assaisonné de plusieurs 
religions dont le christianisme, l’islam, et l’hindouisme – 
chacune liée à son passé colonial. Pourtant, les Mauriciens 
vivent paisiblement ensemble.

L’île est aussi connue pour quelque chose qu’on n’a pas 
vu depuis 350 ans. Celle-ci était l’unique habitat du dodo. 
Mesurant jusqu’à 1 m de haut et pesant jusqu’à 20 kg, cet 
oiseau, qui était plus grand que le cygne, devait être impres-
sionnant.

À présent, le dodo est connu pour être une espèce disparue. 
Si quelque chose est « mort comme un dodo », il l’est assuré-
ment. Quand quelque chose connait « le sort du dodo », c’est 
que cela disparaît défi nitivement.

Mais qu’est-ce qui a provoqué sa disparition ?

Guère craintif
Quand l’île Maurice fut découverte par des marins au 

début des années 1500, aucun humain n’y demeurait. Le 
dodo n’avait pas de prédateur, jusqu’à ce que les Hollandais 
se servent de l’île comme base de réapprovisionnement. Les 
marins friands de viande ne tardèrent pas à apprendre que 
le dodo n’était guère craintif ; qu’ils pouvaient facilement 
l’approcher.

Chassés par les humains et par les animaux qu’ils avaient 
introduits, le dodo disparut totalement en l’espace de 60 ans. 
On peut dire que l’absence de crainte causa le trépas du dodo.

Savoir craindre
La Bible off re une dichotomie sur la peur. Jésus, à plusieurs 

reprises,  dit à Ses disciples de ne pas avoir peur (Luc 12:7, 32). 
L’Esprit de Dieu n’est pas un Esprit de crainte, comme l’a dit 
l’apôtre Paul, mais un esprit « de puissance, et d’amour, et de 
conseil » (2 Timothée 1:7, version Darby). L’apôtre Jean a écrit 
que « la crainte n’est pas dans l’amour, mais l’amour parfait 
bannit la crainte ; car la crainte suppose un châtiment, et celui 
qui craint n’est pas parfait dans l’amour. » (1 Jean 4:18). 

En revanche, la Bible parle aussi d’une crainte saine. Qui 
peut prendre la forme d’un profond respect pour les consé-
quences néfastes d’un comportement insensé ; ou de crainte 
pour une catastrophe qu’on s’attire involontairement.

Quand la crainte est votre amie
La Bible nous dit de commencer par craindre Dieu 

– d’avoir un profond respect pour Lui et de craindre les 

résultats ruineux accompagnant le mépris de Sa volonté. 
Salomon alla même jusqu’à dire que craindre Dieu et 
observer Ses commandements est le devoir de tout homme 
(Ecclésiaste 12:13).

La Bible dit également que nous devrions craindre les com-
mandements de Dieu (Proverbes 13:13), c’est-à-dire craindre 
les résultats douloureux de leur transgression.

Il est aussi écrit : « L’homme prudent voit le mal et se cache, 
mais les simples avancent et sont punis ». Et cela est répété 
(Proverbes 22:3 ; 27:12).

Songez au mal et aux catastrophes qui peuvent se pro-
duire du fait de nos choix insensés. Le sage craint ce qui 
peut se produire et il prend ses précautions. L’insensé, lui, 
se croit intouchable, ou méprise le danger, et le paie chère-
ment.

Les chrétiens n’ont pas à vivre terrorisés. Dieu est bon et 
Il est aux commandes de l’univers. Il a mis en mouvement 
des lois de cause à eff et, issues des choix que nous faisons, 
pour nous apprendre d’importantes leçons qui resteront avec 
notre caractère pour l’éternité. Voilà pourquoi nous devons 
apprendre à craindre Dieu, Sa loi et Sa volonté d’une crainte 
appropriée.

L’alternative ? Le sort du dodo !

–Joël Meeker
@JoelMeeker  

Le sort du dodo

EN CHEMIN avec ec 

Photo : Wikimedia Commons



Apprenez ce que la Bible enseigne sur la manière de 
devenir la personne que Dieu veut que vous deveniez. >

Vous pouvez 
avoir le genre 

de vie que Dieu 
veut que vous 
ayez – une vie 

riche de sens, de 
satisfaction et de 

joie !

TRANSFORMEZ
VOTRE

VIE !
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